
JLa lurre courre le brxiif
Préoccupations printanière s...

La Chaux-de-Fonds, le 30 avril.
Sitôt que les fenêtres se rouvrent et

que le printemps paraît , on peut renon-
cer à la paix et à la douceur du silence.
Car se rouvre aussi la cacophonie uni-
verselle et la lutte contre le bruit . En
e f f e t .  On réentend alors le tram qui
brinqueballe, la moto qui pétarade , le
camion qui vrombit, la perforatrice qui
rugit et la radio qui comme l'eau chau-
de et l'électricité se trouve à tous les
étages...

Aussi ne faut-il pas s'étonner que
l'A. C. S. ait organisé l'autre jour au
Palais de Rumine, à Lausanne, une
série de conférences placées sous le
titre commun : « La lutte contre les
bruits de la rue ». C'était paraît-il la
seconde du genre. Parce que sans dou-
te après la première le bruit n'avait
pas décru... Aura-t-elle mieux ré-
ussi ? Y aura-t-il progrès , soit du
côté des bruiteurs, soit des ¦ autorités ?
Et verra-t-on enfin appliquées des
mesures de police plus sévères ? On se
le demande.

Ce qui m'a f rappe  je  l'avoue c est le
rapport de ce psychiatre a ff i rmant
qu 'on exagère un peu touchant les ef -
f e t s  du bruit sur l'organisme humain.
Le Dr Schneider estime qu'on se trompe
en prétendant que le bruit rend fou...
Certes il y a d'autres causes et de plus
répandues. Ne serait-ce que l'exemple...
Mais il est certain que le bruit de la rue
est un ennemi sournois qui mine la

santé et les nerfs.  Songez aux milliers
de braves gens endormis qu'un motocy-
cliste réveille et qui ne peuvent se ren-
dormir. A tous ceux que la trépidation
ronronnante des camions excède à
journées faites. Aux rages que l'on pi-
que en entendant deux poivrots discu-
tant à haute voix de la situation inter-
nationale entre ti 'ois et quatre heures
du matin. Non, je le crois volontiers,
le bruit ne tue pas . Mais il mange les
nerfs , il démolit , il fatigue , il épuise
(et à un point qui — le reste aidant —peut fort  bien provoquer ou déclencher,
les maladies mentales) . C'est pourquoi
je  préfère qu'on exagère la liste de ses
méfaits  que la raccourcir et qu'on dé-
nonce les troubles de l'oreille interne ,
un des centres de l'équilibre physique
et psychique.

J' ai peu apprécié à vrai dire les tra-
vaux de laboratoires, trop techniques
et peu concluants des deux experts
français et italien, qui. d'une voix mo-
nocorde et passablement endormante
erraient dans les phones et les décibels ,
les analyses spectrales et les niveaux
sonores. Quelques aff irmations en re-
vanche m'ont intéressé. La première
est que, contrairement à l'avis de l' ex-
cellent M.  Tavernier, ce sont les motos
qui sont cause des bruits les plus pé-
nétrants et dommageables à la santé
publique. Or, de l'avis des experts pré-
cités il existe des silencieux ef f icaces
et bien entretenus qui éliminent la plus
grande partie de ces fâcheuses pétara-
des. Alors, pour quoi la police ne sur-
veille-t-elle pas mieux ce genre de véhi-
cules et n'intervient-elle pas avec plus
de rigueur ? Félicitons les motocyclis-
tes qui comprennent. Et il y en a pas
mal . Mais poursuivons ceux qui veulent
à tout prix épater le copain...

C' est du reste ce qu 'a souligné le
professeur Karl Oft inger , de l'Univer-
sité de Zurich qui, après avoir rappelé
que le droit a pour fonction , parmi
d'autres, de protéger la vie, la santé
et la tranquillité , a comme devoir de
porter remède à la menace que repré-
sente la technique dans ce qu'elle a de
nuisible pour autrui . La loi actuelle
sur la circulation interdit le bruit exa-
géré ; mais c'est illusoire. Il fau t  obte-
nir une application plus sévère des lois
et des règlements existants, interdire
aux véhicules bruyants de circuler la
nuit. Tant pis pour les mastodontes
aux sourds grondements, comme pour
les autos légères de course, comme
aussi pour tout ce qui hurle , ou chante
à des heures indues et devrait se faire
ramasser illico par les rondes de police.
Ou bien l'on arrivera à créer de véri-
tables zones de silence, ou l' on devra
doubler le nombre des patrouilles et des
agents chargés de faire  respecter les
règlements.

Fort intéressants également furent
les rapports du colonel Mutrux et de
M.  René Alblas , soulignant l'importan-
ce de la lutte contre le bruit dans les
villes ou les stations de tourisme. Peut-
être la « quinzaine du silence » qui va
être lancée au canton de Vaud permet-
tra-t-elle de faire à ce suje t des expé-
riences utiles. Ce qui est certain c'est
qu 'à la veille de l 'été la nécessité s'im-
pose de rappeler que si une certaine
dose de bruitage est admissible et tolé-
rable il en existe une autre qu 'il fau t
réfréner et combattre.

Tant mieux si l'initiative de l'A . C. S.
et de son président M.  Baumgartner
aboutit à ce résultat '.

Sinon le public lui-même, qui a la
ferme détermination de se protéger
saura prend re les choses en mains et
défendre ses droits : le premier étant
de vivre dans un climat de tranquillité
et de pa ix.

Paul BOURQUIN.

On tourne «Notre-Dame de Paris=

C'est Gina Lollobrigida ' qui kiënt le rôle de La Esmeralda dans le f i l m  que
tourne Jean Delannoy aux .studios de Billancourt. C'est une adaptation du cé-
lèbre roman de Victor Hugo , « Notre-Dame de Paris » . — La voici dans le
cabinet d' un alchimiste du Moyen-âge , rempli de cornues et de formules ca-
balistiques en compagnie de Alain Cuny, qui jou e le rôle de l'alchimiste.

Il y a cinquante ans
L'un des pères de la science et de la civilisation modernes

que l'«inventeur» du radium, Pierre Curie, mourait
d'un stupide «accident de fiacre»

(Corr. part , de « L'Impartial »)

La Chaux-de-Fonds, le 30 avril.

Le 19 avril 1906, Pierre Curie, après
avoir assisté au déjeuner de l'Asso-
ciation des professeurs de la Faculté
des sciences, prend congé de ses col-
lègues et sort pour se rendre à l'Ins-
titut de France. Au carrefour de la
rue Dauphiné et du quai , le savant
descend sur la chaussée encombrée
pour changer de trottoir . Un camion,
masqué jusque là par un fiacre , surgit
devant lui. Heurté par l'un des che-
vaux , Pierre Curie glisse sur le sol
mouillé , tombe devant l'attelage,
échappe aux sabots des chevaux et
passe sous le lourd véhicule qui lui
écrase la tête. L'un des plus grands
savants de tous les temps venait de
trouver une mort aussi soudaine qu'ab-
surde. Il n'avait que 47 ans.

Celui qui devait , en collaboration
avec sa femme et avec G. Bémont, en-
richir le monde d'un corps nouveau
aux propriétés thérapeutiques merveil-
leuses — notamment en ce qui con-
cerne le cancer — est né en 1859. à
Paris , où son père était médecin. Sujet
remarquable dès l'enfance, il passa sa
licence es sciences à 19 ans et devint
tôt après préparateur à la Sorbonne.
Quelques années plus tard , il est nom-
mé chef des travaux à l'Ecole muni-
cipale de physique et de chimie de
Paris. En juillet 1895, il épouse Marie
Slodowska, Polonaise d'origine, phy-

sicienne comme lui et , comme lui, pas-
sionnée pour la recherche scientifique.
Associés désormais dans leurs travaux,
ils vont poursuivre une existence qu'ils
voudraient pouvoir consacrer entière-
ment aux recherches. Mais il faut vi-
vre, et le jeune ménage ne possède
rien. Pierre Curie accepte donc un
poste de maitre de physique, peu rétri-
bué et qui lui prend beaucoup de temps.
Et le laboratoire mis à leur disposition
par l'Ecole de physique, sorte de han-
gar vitré, glacial l'hiver, étuve en été,
est un « modèle d'inconfort » selon le
mot d'un des deux savants, puisqu'il
ne possède pas même la classique
« hotte » destinée à conduire au dehors
les gaz nuisibles.

(Voir suite en page 7.)

Des sauveteurs suisses à l'oeuvre en Autriche

Les recherches pour retrouver huit touristes ensevelis par une avalanche dansle Zillertal ont été. entreprises avec une ardeur nouvelle après l'arrivée desspécialistes suisses, munis des appareils les p lus modernes. Ces recherches sontexcessivement di f f ic i les  et pe uvent encore durer p lusieurs jour s avant d'êtrecouronnées de succès, le mauvais temps entravant le travail des spécialistes
lui se dépensent sans compter. — Notre , photo , la première de la catastrophemontre un groupe creusant une tranchée pour mettre les sondes sur le lieu'

de la catastrophe qui a fai t  huit victimes.

/ P̂ASSANT
On discute actuellement beaucoup de

phynances en terre helvétique et confédé-
rale.

Et les avertissements apitoyés de l'hono-
rable M. Streuli qui crie «Prudence ! pru-
dence !» se heurtent aux réalités les plus
sonnantes et trébuchantes de la prospé-
rité. Ne révélait-on pas l'autre jour qu'une
fois de plus les prévisions les plus optimis-
tes pour 1956 avaient été dépassées, et que
pendant le ler trimestre, notre grand ar-
gentier fédéral avait encaissé 37 millions de
plus qu 'on s'y attendait ?

Il est évidemment difficile de dire après
cela que la Confédération manque d'argent
et qu 'il faut une fois de plus se saigner
aux quatre veines pour payer l'impôt !

En fait , de l'argent, l'Etat en a trop !
Et si l'on ne comprend pas dans cer-

tains milieux que le moment est venu de
relâcher de la corde et d'abaisser les taux
c'est que l'on a juré de favoriser une réac-
tion de masse et beaucoup plus forte du
contribuable. En effet , ce dernier est bien
d'accord de se laisser tondre et même sur-
tondre lorsqu 'il le faut , et quand certaines
réalisations s'imposent. Mais il sait fort
bien aussi que plus on donne de l'argent
à l'Etat et plus il en dépense, les fâcheu-
ses habitudes dépensières ayant pour effet
de s'incruster, tandis que les bonnes (c'est-
à-dire celles d'économie des deniers pu-
blics) fondant aussi facilement que neige
au soleil. C'est pourquoi lorsqu'Onésime
Serrecran entend Jacob Streuli lui faire
les recommandations de sagesse et de pré-
voyance citées plus haut, il serait tenté de
lui répondre :

— Dis donc, vieux ! T'as pas d'armoire
à glace ?

Prudence ! prudence !
Facile à dire, mais encore faudrait-il

que l'exemple vienne d'en haut et qu 'on
mette aujourd'hui à alléger le contribua-
ble autant d'empressement que dame Con-
fédération en a mis autrefois à lui rati-
boiser des cent et des mille. Personnelle-
ment je n'ai pas encore d'opinion faite
sur l'initiative qui va être lancé* pour la
suppression de l'impôt dit de défense na-
tionale, et qui est d'autant plus direct quii
vous flanque chaque fois un fameux coup
dans l'estomac ! Mais si l'on ne veut pas
qu'elle passe haut la main, en se doublant
éventuellement d'autres initiatives qui au-
raient pour effet immédiat de désorganiser
les finances fédérales, il importe de tenir
compte de l'avertissement.

Qu'on réduise à Berne et ailleurs les
taux et les charges, si l'on ne veut que le
contribuable s'en charge...

Tel pourrait bien être le slogan de ces
prochaines années, slogan qui restera jus-
tifié tant qu'un rendement excessif des
impôts et des taux provoquera la juste
réaction d'une opinion publique clairvo-
yante et libre. . .

Le père Piquerez.

Aujour d'hui, le prince-héritier Charles-
Gustave de Suède f ê t e , avee toute la
p opulation réunie autour de la famille
royale , le dixième anniversaire de sa

^
¦naissance. — En haut, le sourire vain-

?y usur ; en bas , passe de lutte démo-
cratique avec un peti t camarade.

Dix ans... et toutes ses dents !

Echos
Pour et contre

Deux messieurs, épris de philosophie
sociale, discutent. Le premier affirme :

— Les statistiques démontrent que le
mariage est le meilleur préventif con-
tre le suicide.

— Vraiment ?... Moi, je ne puis faire
état d'une statistique, mais je vous as-
sure que le suicide est le meilleur pré-
ventif contre le mariage !

Le président de l 'Institut américain des
ingénieurs en électricité a donné la des-
cri ption de la maison de l' avenir , pourvue
d'un cerveau électronique réglant chaque
jour le rythme des activités ménagères
selon un programme enregistré la veille
sur ruban magnéti que. Le cerveau électro-
nique réveillera parents et enfants aux
heures convenues , ouvrira les fenêtres , pré-
parera le café matinal , livrera les journa ux ,
réchauffera le moteur de la voiture. Le
soir , la couverture électrique offrira un lit
douillet à la minute même où l' appareil
automatique à expulser le chat remplira
son office. A quand l' appareil automat ique
à payer les dettes et les impôts ?

Votre ménage se f era bientôt
tout seul
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Qu est-ce que le génie?
«Le génie n est qu une p lus grande aptitude listes, chargés du mélange des tabacs, de la
à la patience » a écrit Buffon. Toute réali- direction et du. contrôle de la fabrication ,
sation géniale est en effet le fruit de 1% ont une réputation internationale.
d 'inspiration et de 99 % de volonté farouche C'est du tabac, des machines et des spécia-
qui exige en premier lieu une endurance listes que dépendent les cigarettes. Et les
et une patience à toute épreuve. Que se- Brunette sont telles que le fumeur les
raient devenues les géniales découvertes aime \ Aucune Maryland n est meilleure,
d'Edison , s'il n 'avait travaillé jour et nuit aucune n est p lus douce! L'an dernier , la
à les réaliser ? . Brunette a encore rallié plus de nouveaux

amis que n 'importe quell e autre Maryland.
L'énorme succès de la cigarette Brunette Achetez auj ourd'hui
n 'est pas non plus un miracle, mais le résul- encore, un paquet de 
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fabrication, vente et publicité. Chaque land sensationnelle!» ÎIMÈSÈSannée, notre expert s'envole vers les USA f n i f̂ l &$ \'
pour choisir les meilleurs tabacs offerts par /&f à W&* JT ^*̂ ( 7 l P S_\
le Maryland. Qualité du tabac, qualité des Format n°Tmal: avec 

(C&^h[7i)( ®Us2
i • __ r i_ • J • J ou sans filtre. Long s*4 $>A f l  tf IJ l> l(Jj h^** Ẑrmachines : notre fabrique de cigarettes de - r ... . tÔAMJt^* ̂ ~<__ *r
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rope et des professionnels de tous pays —
même des USA et du Siam! — viennent la
visiter et nous font part de leur surprise. f )  , ... , . , , , ,

r r JL/ans les mili eux professionnels , notre service de recherches
Mais que Serait la plus géniale Organisation bénéficie d'une autorit é incontestée : il étudie constamment les

. • ' ai _ • \ A I  filtres de toutes les marques connues de cigarettes , les nouveaux
industrielle Si elle n avait à Sa tête des prO- procédés de fabrication et les découvertes réalisées dans le domaine
r • 1 j  ' \ £ O VT ' ' c'es r"01'̂ 1*8 filtrantes. Ces recherches systématiques ont permis
ieSSlOnnelS Cle première IOrCe . ÎNOS SpeCia- d'améliorer encore , plusieurs fois au cours des dernières années , le

filtre de la Brunette. Aujourd'hui , ce filtre a atteint une véritable
perfection. Toute la pureté et toute la finesse de l'arôme du Mary-
lan d , vous ne pouvez les goûter mieux qu 'avec le filtre de la Brunette.

Les FABRIQUES DE TABAC RÉUNIES S. A., à Serrières-Neuchâtel, sont ouvertes à tous les visiteurs , les mardi , mercredi
et jeudi , ainsi que les premiers lundi et samedi de chaque mois. Visites à 9, 10, 11, 14, 15 et 16 heures (commentaires et
explications en français et en allemand). Prière de s'annoncer. Tél. (038) 5 78 01.
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Frais et dispos m
après un bain de mousse f  j

contient 75 °/o de parfum et d'huile i
moussante. Un produit de qualité j j

; du droguiste qualifié. ; J
A. PACCAUD [ |

Maîtrise fédérale Y . I
Marché 2 Téléphone 214 85

La Fabrique d'Ebauches
de Fleurier S. A.

engagerait un

MECANICIEN
pour mécanique de précision

Appartement modern e à disposition.

. ( N
ATTENTION

tous les mardis
pendant toute la journée

DEMONSTRATIONS
gratuites des maciiines à laver au

SALON DES ARTS MÉNAGERS NUSSLE
Av. Léopold-Robert 76

qui vous prouveront que faire la lessive
avec une machine à laver suisse

ELIDA, CARELLA , TEMPO, etc.
est un plaisir

'A . i:y ¦ j

La Maison F. Witschi Fils
Outils et fournitures d'horlogerie en gros

LA CHAUX-DE-FONDS

engagerait immédiatement une ou un

APPRENTI
intelligent , soigneux , pour la branche des
fournitures et outils d'horlogerie. — Faire
offres manuscrites avec bulletins scolaires
au bureau , rue Jaquet-Droz 30. ;

Baux à loyer - Imprimerie Courvoisier S.L .

U Théâtre de La Chaux-de-Fonds 1
Mercredi 2 mal, à 20 h. 30 ,

La Compagnie parisienne Ij
: Michel de Ré H

J j i |  crée et joue jl

|EVE TOUT COURT |
1 ! ' Revue satirique en 2 actes et 7 tableaux ' j

' d e  Valis ' j
¦ Mise en scène de Michel de Ré il

' sur des musiques de : |
GILBERT BECAUD - GEORGES M¦ BRASSENS - GUY LAPARGE

! MIREILLE - MISRAKI - LÉO FERRÉ
j ïj i P. LOPEZ, etc. fii j
: avec 1 1

AMÉDÉE - RICHARD CORENA : !: '
p !  JACQUES COUTURIER - ARLETTE il

I GILBERT - IVAN PEUCK - MARTINE II
I SARCEY - PLORIANE SYLVESTRE
1 LES VICKYS 11 t ORCHESTRE :
;,j LE TRIO FRANÇOIS CHARPIN |1

ir ; Prix des places de Fr. 2.50 à 8.— (Parterre j' ..]
h 7.—), taxe comprise. Vestiaire oblig. en sus. &
|.j Location ouverte vendredi 27 avril pour les [¦. -j
[ ; Amis du Théâtre, dès samedi 28 pour le g]
m public, au Magasin de tabac du Théâtre. M

! Téléphone 2.88.44. i



¦-'actualité suisse
Un sourd-muet condamné

pour assassinat
BERNE, 30. — Un technicien-den-

tiste, sourd-muet de naissance, a tué
à coups de feu sa femme, dans la nuit
du 13 au 14 juin 1955, en présence d'une
assistante sociale qui cherchait à ré-
concilier les époux . L'homme, qui ha-
bitait Zurich , vint s'établir à Berne. Il
y fit venir sa femme. Par la suite, il
fit la connaissance, dans un. café , d'une
femme qui lui révéla que son épouse
s'était livrée précédemment à la pros-
titution, à Zurich.

Estimant que sa femme lui avait
menti, il la tua au cours d'un accès de
rage. Il prétendit, plus tard , qu'il vou-
lait à son tour s'ôter la vie , mais qu 'il
n 'en eut pas le courage.

La Cour d'assises de Berne l'a con-
damné à 9 années de réclusion et à
7 ans de privation des droits civiques.
Tuotefois , sur la proposition des ex-
perts psychiatres, l'application de la
peine a été ajournée. Le condamné sera
Interné pour un temps indéterminé à
l'asile d'aliénés de la Waldau .

Le paratyphus à Zurich

ZURICH, 30. — Le service municipal
d'hygiène de Zurich communique que
ces trois dernières semaines, 44 cas de
paratyphus ont été signalés à Zurich.
Il s'agit d'affections dues aux bacilles
paratyphiques B, auxquels ne sont su-
jet , en général , que les enfants. Toute-
fois , quelques adultes sont atteints.
Une station de quarantaine sera ou-
verte le 30 avril pour les convalescents.

La maladie est bénigne. Il n'y a eu
aucun cas mortel.

Protestation
contre l'augmentation

du prix du lait
BALE, 30. — L'assemblée des délé-

gués de cartel des employés de Bàle-
Ville formule, à titr e de protestation
contre l'augmentation du prix du lait ,
une résolution invitant les consomma-
teurs à réduire au strict minimum leur
consommation de lait et de produits
laitiers. Il demande en outre au Con-
seil fédéral de revenir sur sa décision.

Un jeune parricide
condamné

MORGES, 30. —, Après deux j ours de
débats, le tribunal criminel de Morges
a condamné, vendredi à midi , à un an
de prison moins 146 jours de préven-
tive, pour homicide par négligence,
Daniel Penseyres, 20 ans, apprenti plâ-
trier-peintre. D. P. et son père Marcel ,
41 ans, menuisier, étaient ivres le soir
du 3 décembre dernier quand une que-
relle éclata pour 40 sous que le jeune
homme réclamait en vain à son père
et pour la possession d'un litre d'eau
de vie de marc. D. P. saisit un couteau
de la main gauche et le plongea dans
la poitrine de son père, tranchant l'ar-
tère pulmonaire. Le tribunal a estimé
qu'il n'y avait pas eu meurtre mais
homicide par négligence, l'instruction
de l'affaire n'ayant pas permis d'éta-
blir si le prévenu avait délibérément
frappé son père ou si celui-ci s'était
accidentellement empalé sur le cou-
teau que tenait son fils.

L'expédition suisse
de l'Himalaya est à pied

d'oeuvre
KATHMANDOU , 30. - Reuter. - Un

message du chef de l'exp édition suisse à
l'Himalaya, M. Albert Eggler, est arrivé
dimanche à Kathmandou. II précise que les

onze hommes de l'expédition qui se pro-
posent de faire l'ascension du Lhotse ont
établi leur camp de base sur le glacier
de Khoumbou.

Triomphe de Stan Oekers
CYCLISME

dans Rome-Naples-Rome
La première fraction de la quatrième

étape de la course Rome - Naples - Ro-
me (Grand prix cyclomoteurs dés Na-
tions) qui menait les coureurs de Fiug-
gi à Caserte, sur 193 km. dont 28 der-
rière moto, a donné le classement sui-
vant :

1. Bernard Gauthier , France, 5 h. 14,
54" (moyenne 36 km. 774) ; 2. Guido
de Santi, Italie, à 26" ; 3. Danilo Ba-
rozzi , Italie, à 2' 02" ; 4. Vincenzo Zuc-
conelli , Italie, à 8' 46" ; 5. Stan Oekers,
Belgique, à 9' 38". Puis : 10. Charly
Gaul, Luxembourg, à 11' 21" ; 12. Ger-
main Derycke, Belgique, à 11' 25" ; 18.
André Rosseel, Belgique, à 12' 32" ; 29.
Carlo Clerici , Suisse, à 13'20"; 32. Alfred
de Bruyne, Belgique, à 14' 42" ; 34. An-
dré Vlaeyen, Belgique, à 14' 50" ; 35.
Rolf Graf , Suisse, à 15' 51". L'Italien
Aldo Moser , n'avait pas pris le départ ,
de sorte que le nombre de concurrents
est réduit à 37.
Classement de la deuxième demi-étape,

Caserte - Naples (87 km. dont 31 derrière
moto)

1. Stan Oekers, Belgique, 1 h. 45' 05" ;
2. Bruno Monti , Italie, à 37" ; 3. Giorgio
Albani, Italie, à 52" ; 4. Guido Messina,
Italie, à 1' 01" ; 5. Jacques Dupont ,
France, à 1' 05" ; 6. Agostino Coletto,
Italie, à 1' 25" ; 7. Charly Gaul, Luxem-
bourg, à 1' 33" ; 8. Giuseppe Minardi,
Italie, à 1' 57" ; 9. Nello Fabbri , Italie ,
à 2' 20" ; 10. Cleto Maule, Italie, à 2'
14" Puis : 18. Rolf Graf , Suisse, à 3'
11" ; 28. Carlo Clerici , Suisse, à 5' 37".

Imbattable,
le champion du monde !

La première partie de la dernière
étape de la course Rome-Naples-Rome
(Grand Prix cyclomoteurs des Nations) ,
disputé entre Naples et Latine,, sur 174

kilomètres a donné le classement sui-
vant : :

1.' Stan Oekers, Belgique, 5 h. 30'21"
(moyenne 31 km. 601) ; 2. Adolfo Gros-
so, Italie, à 4" ; 3. Florenzo Magni, Ita-
lie, à 11" ; 4. Guido Messina, Italie, à
13" ; 5. Agostino Coletto, Italie, à 14" ;
6. Bruno Monti, Italie, à 17" ; 7. Giorgio,
Albani, Italie, à 20" ; 8. Nello Fabn,
Italie, à 24" ; 9. Guido de Santi , Italie,
à-1'15" ; 10. Cleto Maule, Italie, à 1'
23" ; 11. Pietro Nascimbene, Italie, à
l'24" ; 12. Germain Derycke , Belgique,
à l'25".

Classement de la seconde partie,
Latina-Rome (96 km. 300)

I. Stan Oekers , Belgique, 2 h. 3110"
(moyenne 38,221). 2. Bruno Monti , Ita-
lie, 2 h. 31'56". 3. Giorgio Albani , Italie,
2 h. 32'02". 4. Agostino Coletto, Italie,
2 h. 32'07". 5. Fiorenzo Magni, Italie ,
2 h. 3213". 6. Gastone Nencini, Italie,
2 h. 32'27". 7. Guido Messina, Italie,
2 h. 23'42. 8. Nello Fabri , Italie , 2 h. 32'
47". 9. Cleto Maule, Italie, 2 h. 33'08"
10. Charly Gaul, Luxembourg, 2 h. 33'
24". 11. Pietro Nascimbene, Italie, 2 h.
33'45". 12. Adolfo Grosso, Italie, 2 h.
33"48.

Clasement général final
1. Stan Oekers, Belgique, 31 h. 11" ; 2.

Bruno Monti, Italie, 31 h. 16* 18" ; 3. Charly
Gaul , Luxembourg, 31 h. 22' 01" ; 4. Fioren-
zo Magni, Italie, 31 h. 22' 05" ; 5. Giorgio
Albani, Italie, 31 h. 22* 36".

La Tchécoslovaquie bal
la Suisse

GYMNASTIQUE

A Prague

par 672,45 à 667,10 points
Voici les résultats enregistrés au cours

de la seconde journée de cette rencontre
disputée à Prague :

Exercices libres, barres parallèles : Tché-
coslovaquie , 55,75 ; Suisse, 56,55. cheval-
arçons : Tchécoslovaquie , 56,25 ; Suisse,
55,35 ; saut de cheval : Tcécoslovaquie ,
56,30 ; Suisse 57,30 ; anneaux : Tchécoslo-
vaquie , 56,90 ; Suisse, 55,30 ; exercices à
mains libres : Tchécoslovaquie , 55,90 ; Suis-
se, 56 ,30 ; barre fixe : Tchécoslovaquie ,
56,60 ; Suisse , 56,25 ; total : Tchécoslova-
quie , 337,70 ; Suisse, 337,05.

Classement individuel aux exercices li-
bres : 1. Guenthard (S] 56,85 ; 2. Skvor (T)
56,65 ; 3. Ruzika (T) 56,45 ; 4. Danis (T)
56,15 ; 5. E. Thomi (S) 55,85 ; 6. H. Thomi
(S) et Kejr (T) 55,75 ; 8. Fivian (S) 55,65 ; 9.
Schwarzentruber (S) et Knecht (S) 55,35 ;
11. Mikulec (T) 55,10 ; 12. Bim [T] 54,90 ;
13. Kolejka (T) 54,85 ; 14. Mikoska (T) 54,70;
15. Holliger (S) 54,40 ; 16. Michel (S) 52.90

Classement général individuel : 1. Ferdi-
nand Danis (T) 113,40 ; 2. Jack Gûnthard
[S] 113,15 ; 3. Joesf Skvor (T) 112,85 ; 4.
Zdenek Ruzika (T) 111,55 ; 5. Vladimir
Kejr (T) 111,35 ; 6. Ernst Fivian (S) 109,70 ;
7. josef Knecht (S) 109,40 ; 8. Edi Thomi

Chroniaue neuchâteloise
Le pilote Alwin Kuhn

a succombé
à ses blessures

Souffrant de nombreuses fractures, et
malgré les soins qui lui furent prodigués,
le pilote Alwin Kuhn, dont l'avion s'était
écrasé au sol vendredi matin, est décédé
hier à l'hôpital des Cadolles.

Pilote ,de la société Transair , M. Kuhn
s'était fait un nom dans l'aviation spor-
tive suisse, remportant notamment le
championnat suisse de vol à voile en 1944,
1949, 1952 et 1953. Il était pilote instruc-
teur du Club neuchàtelois d'aviation. Au
cours de la dernière assemblée générale
du club, M. Kuhn avait reçu des distinc-
tions pour avoir établi un nouveau record
suisse de vol à voile avec but fixé, en
parcourant une distance de 355 km., et pour
avoir battu le record suisse de durée en
bi-place, en tenant l'air pendant plus de
24 heures au-dessus de la Tourne.

La mort d'Alwin Kuhn sera une grande
perte pour les ailes neuchàteloises et
suisses. Nous disons notre vive sympa-
thie à sa famille.

Les causes de l'accident
Selon un communiqué du Département

fédéral des postes et des chemins de fer ,
l'enquête a établi que l'aileron de gau-
chissement était mal rattaché aux câbles.
Aucune erreur de pilotage ne peut être
imputée au pilote Kuhn.

Petit billet loclois
De notre correspondant du Locle :

Décès subit d'un Industriel
Samedi, en fin d'après-midi, M. Ewald

Rahm , directeur de la fabrique Aciéra , s'é-
tait rendu aux Roches Houriet , après avoir
fait une promenade en auto. Il s'apprêtait
à repartir , accompagné de ses deux en-
fants, lorsu'une attaque foudroyante le ter-
rassa. Toute intervention se révéla d'emblée
superflue. Le défunt était dans sa 65e an-
née.

Depuis une trentaine d'années, M. E.
Rahm était l'âme de l'Aciéra , usine dont
il avait repris la direction après une lon-
gue crise. Ses connaissances approfondies
et son sens inné des affaires ne tardèrent
pas à redonner à cette maison un essor des
plus réjouissants ; il a quelques années ,
un agrandissement se révéla indispensable.
Spécialisée dans la mécanique , Aciéra ex-
pédie actuellement ses produits dans le
monde entier. M. Rahm n 'était pas seule-
ment un industriel averti , c'était encore
un chef dans toute l'acception du terme,
connaissant chacun de ses ouvriers et s'in-
téressant à la vie de leurs familles.

Membre dévoué de la Musique Militaire ,
il en fut le président de 1936 à 1946. En
reconnaissance des services rendus à la so-
ciété, le titre de président d'honneur lui
avait été décerné.

Son départ sera vivement ressenti dans
de nombreux milieux où l'on appréciait non
seulement ses dons d'organisateur et d'ad-
ministrateur , mais encore ses qualités 'de
coeur. A sa famille si brusquement frap-
pée dans ses affections et à ses amis, nous
disons notre profonde sympathie.

Commencement d'asphyxie. — Vendredi
soir , les habitants de l'immeuble Combe
Sandoz 2 furent sérieusement incommodés
par une fuite de gaz, la flamme d'un ré-
chaud s'étant éteinte alors que le gaz con-
tinuait à se répandre. Un médecin prodi-
gua ses soins à l'un des membres de la
famille G.

Noces d'or. — M. et Mme Armand Sémon,
domicilié rue des Envers 4, ont fêté diman-
che le cinquantième anniversaire de leur
mariage, entourés de leurs proches. Aux
heureux jubilaires , nous adressons nos sin-
cères félicitations et nos voeux les meilleurs.

Après un vol d'or
(Corr.) — L'enquête ouverte à la sui-

te du mystérieux vol d'or commis ven-
dredi entre Neuchâtel et Le Locle, se
poursuit activement. Elle n'a jusqu 'ici

donné aucun résultat qui puisse être
communiqué à la presse , une consigne
de silence absolu paraissant avoir été
donnée. Tout ce que l'on sait de façon
certaine, c'est que le précieux colis a
été volé entre La Chaux-de-Fonds et
Le Locle.

Le voleur devait avoir soigneusement
préparé son coup.

Les envois d'or se fon t  sinon jour-
nellement, du moins très souvent entre
Neuchâtel et les centres horlogers des
Montagnes neuchàteloises. Ils éma-
nent soit de banques de la place , soit
de « Métaux précieux S. A, » qui four-
nit habituellement les fabriques de
boîtes de montres. Pour déjouer les
convoitises éventuelles, ils sont toujours
expédiés comme envois recommandés
portant mention d'une valeur fictive.
Or, le colis disparu a été régulièrement
enregistré jeudi soir dans le fourgon
du train qui quitte Neuchâtel à 23 h. 28.
C'est à l'arrivée, peu après minuit,
que l'on constata le vol . Les personnes
qui devaient en prendre livraison ne
s'en inquiétèrent pas outre mesure, pa-
raît-il , car elles pensaient à un simple
retard. Ce n'est que le lendemain —
vendredi — que l'administrateur pos-
tal f u t  averti.

Faut-il croire que le voleur, au cou-
rant de l'envoi , a prof i té  d'un moment
d'inattention des employés durant le
parcours La Chaux-de-Fonds-Le Lo-
cle ? Ou doit-on penser qu'après avoir
soigneusement préparé son coup il s'est
dissimulé dans un endroit obscur à la
gare du Locle et a saisi l'instant pro-
pice ? C'est ce que l'enquête , active-
ment menée, s'e f force  d'établir .

Rappelons que le colis contenait près
de 8 kilos d' or f i n  d'une valeur d'un
peu plus de 30.000 francs .

Notre feuilleton illustré 

car le Capitaine Marryat

Que s'était-il passé ? Quand Smallbones avait Jeté
le sac à l'eau, il avait dérivé par le courant jusqu'au
milieu du canal où son contenu remuant avait attiré
l'attention de deux hommes dans une barque. S'ai-
dant d'une gaffe , ils l'attrapèrent et le tirant à bord,
ils délivrèrent le chien.. Snarley avait gagné la côte
à la nage et malgré la nuit, il avait retrouvé le ca-
baret de la veuve. Celle-ci et Babette , la servante,
étaient couchées. Arrivé là, le chien se mit à faire
un vacarme si affreux que Babette fut obligée de
descendre avec un balai pour le chasser. Mais au lieu

de se sauver, Snarley monta l'escalier comme une
flèche et se précipita dans la chambre à coucher de
la veuve où il se mit à sauter partout et à mener un
beau vacarme. Puis il se glissa sous le Ut de la caba-
retière et refusa de se laisser expulser. .. . - . ¦•

Ce lit était un de ces lits hollandais aussi larges
que longs. II était extrêmement difficile à Babette
de chasser le chien de sa cachette. «C'est l'affreux
mâtin du capitaine» dit-elle et la veuve qui venait
de faire sa prière se répandit en imprécations et blas-

phèmes et jurait que c'était la dernière fois que le
capitaine avait mis les pieds chez elle. A un moment
donné, le chien s'élança sur Babette grondant de rage
et chercha à la mordre. Babette affolée sauta dans
le lit de sa maîtresse, mais les vieilles boiseries ne
purent résister à cet assaut et le lit s'effondra sous
le poids des deux corps volumineux, tandis que le
chien se sauvait en hurlant par la porte. A la suite
de cet épisode, les chances du capitaine étaient des-
cendues au-dessous de zéro.

I LE CHIEN
I DE L'ENFER

S K I

Le slalom géant dispute sameai au
Scheneckberg, près de Vienne, en deux
manches, sur un parcours de 1000 m.
comportant 50 portes pour une déni-
vellation de 500 m. a donné les résul-
tats suivants :

Dames : 1. Putzl Frandl , Autriche,
4'02"5 ; 2. Ariette Grosso, France, 4'
12"4 ; 3. Danielle Tellinge, France, 4'
22"5 ; 4. Cathy Hoerl , Autriche, 4'26"8 '
5. Use Zickl, Autriche, 4'37"7.

Messieurs : 1. Ernst Hinterseer , Au-
triche, 3'32"2 ; 2. Egon Zimmermann,
Autriche, 3'33"5 ; 3. Ernst Oberaigner ,
Autriche , 3'34"6 ; 4. Hans Alt, Autri-
che , 3'37"9 ; 5. Roger Staub, Suisse,
3'38"1 ; 6. Guy Périllat , France, 3'40"2 ;
7. Bernard Perret , France, 3'40"3. Puis:
10. Peter Kronig, Suisse, 3'50"5 ; 13,
Charly Furrer , Suisse, 3'55"1 ; 21. Si-
mon Biner, Suisse, 4'03" 3.

Le Français Emile Viollat , ' légère-
ment blessé au cours d'une chute, a
abandonné.

Puzzi Frandl et Hinterseer
se partagent les lauriers

Les courses internationales qui se
déroulent au Scheneckberg, près de
Vienne, se sont poursuivies dimanche
par le slalom spécial , disputé en deux
manches, sur un parcours de 500 m.
comportant 57 portes pour une déni-
vellation de 170 m.

Voici les résultats :
Dames : 1. Cathy Hoerl , Autriche,

144". 2. Marianne Seltsam , Allemagne,
146"1. 3. Putzl Frandl, Autriche, 148"8.

Messieurs : 1. Ernst Oberaigner, Au-
triche, 117"3. 2. Ernst Hinterseer, Au-
triche, U8"4. 3. Bernard Perret , France,
120"8. Puis : 13. Peter Kronig, Suisse,

133"4. 14. Chaxly Furrer, Suisse, 138"1.
Le Suisse Roger Staub a abandonné.

A l'issue des épreuves disputées sa-
medi et dimanche, le classement du
combiné alpin est le suivant :

Dames : 1. Putzi Frandl, Autriche,
2,48 points. 2. Ariette Grosso, France,
10, 59.

Messieurs : 1. Ernst Hinterseer, Au-
triche, 0,70 points. 2. Ernst Oberaigner ,
Autriche, 1,70. Puis : 11. Peter Kronig,
Suisse, 24,84. 16. Charly Furrer , Suisse,
31,51. 

Les Autrichiens,
imbattables sur leur terrain

TOUS est offert contra 45 couvercles rTenar»
dallages des produits 0e tarage PROGRESS
ou NET, que vous enverrez à

Strâuli -Wln.Brthw_r.

Commencer tout de suite I tes collectionner,
U en vaut la peine!

f  Santé et joie de vivre grâce à une cure de bains Heller.
I PC tl2)ï _lÇ HPlIPP Cure de courtc durée . Agit en profondeur. Très efficace
UGO UQIIIO IlCIlCI contre : rhumatisme , arthrite , sciatique, maladies de la

Unllûiilnil  femme et des nerfs , troubles de la circulation , goutte , dia-
au Hcllcl Dali et bète , après accidents et opérations , pour la convalescence ,

U"4- I À II n e'c" " Idéal pour uacances et rétablissement de la santé.
nOT6l OU l aPG " brUnt lGn Grand parc - gazon pour repos en plein air - courts de

l tennis - prospectus. Tél. (043) 9 16.81. Fam. Voegeli, propr. J
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Si vous aimez vos aises...

Opfez pour/a VW type «1000000»» ^1
Elle vouS offroi4 à8 places spacieuses situées dans l'espace le mieux !l__k_V À f___Y . ¦ :¦ '¦''¦. ' ¦ " r :. "-.i. "\
suspendu!! entre les essieux. Sièges et dossiers, soigneusement ! S_______É_S_ ' Y . Y ^' ' .
rembourrés, épousant parfaitement la forme du corps. Sa suspension
Indépendante .par lames et barres de torsion est complétée par des
amortisseurs hydrauliques télescoplques A long débattement De
pltls, Bon centre-de gravité est Idéalement situé, ot toutes les charges , ...
aontljùdlcleuaemont réparties sur les quatre roues. D'où, la léger»- Agences officielles :
dire tenue, de route de la VW et son confort envié. Oui, en tous _.
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VW est digne de votre confiance. La «hx-de-Fond» :
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CENTRALE DE LETTRES DE GAGE
DES BANQUES CANTONALES SUISSES
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Emprunt par lettres de gage 3 % série 55, 1956
de fr. 28.000.000.—

destiné à la conversion partielle ou au remboursement de l'emprunt Z 1A % ,
série XXX , 1945, de fr. 37,000,000.— qui sera dénoncé pour le remboursement au
15 août 1956.

Modalité de l'emprunt !
Taux d'intérêts 3 % ; coupons annuels au 15 août. Durée 15 ans, faculté de rem-
boursement anticipé pour la Centrale dès la fin de la 10e année. Cotation aux
principales bourses suisses.
Les titres jouissent des garanties spéciales prévues par la loi fédérale sur
l'émission de lettres de gage du 25 juin 1930.

Prix d'émission : 99,40 %
plus 0,60 % timbre fédéral sur les obligations.

Les demandes de conversion et souscriptions contre espèces sont reçues sans frais
du 30 avril au 7 mai 1956, à midi

auprès de toutes les banques où il est possible de se procurer le prospectus de
rémission ainsi que des bulletins de conversion et de souscription.

Banque Cantonale d'Argovie Banque Cantonale de St-Gall
Banque Cantonale d'Appenzell Rh.-E. Banque Cantonale de Schaffhouse
Banque Cantonale d'Appenzell Rh.-I. Banque Cantonale de Schwyz
Banca dello Stato del Cantone Ticino banque Cantonale de Soleure
Banque Cantonale de Bâle-Campagne gg gjjg %£"*"
Banque Cantonale de Bâle Banque Cantonale vaudoise [
Banque Cantonale de Berne Banque Cantonale du Valais
Banque de l'Etat de Fribourg Banque Cantonale Zougoise
Banque Cantonale de Glaris Banque Cantonale de Zurich
Banque Cantonale des Grisons Caisse Hypothécaire du
Banque , Cantonale Lucernoise Canton de Beme
Banque Cantonale Neuchâteloise Caisse Hypothécaire du
Banque Cantonale de Nidwald Canton de Genève
Baj ique Cantonale d'Obwald Crédit Foncier. Vaudois
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L'actualité suisse
La Confédération propose
un prêt à l'organisation

internationale du travail
BERNE , 30. - Le Conseil fédéral adresse

à l'Assemblée fédérale un message concer-
nant un prêt de la Confédération à l'orga-
nisation internationale du travail , en vue
de l'agrandissement du bâtiment du Bureau
International du Travail. Il s'agit d'un
prêt sans intérêt de 3.400.000 francs au
maximum , remboursable par annuités
d'égale valeur dans un délai de vingt-cinq
ans.

Edgar Chappuis a 70 ans
ZURICH , 30. - L'écrivain Edgar Chap-

puis , qui vit à Zurich , célèbre aujourd'hui ,
son 70e anniversaire. M. Chappuis , qui est
originaire de Chexbres (Vaud), est né à
La Chaux-de-Fonds. Il passa sa jeunesse
à Berne où il fit ses écoles et où il suivit
les cours à l'Université. Après son maria-
ge avec l'écrivain Johanna Boehm , il s'éta-
blit au Tessin pour se fixer définit ivement ,
dès 1926, à Zurich. Edgar Chappuis est
l' auteur d'innombrables romans littéraires.
Il s'est assuré un large cercle de lecteurs
également en tant que collaborateur de
nombreux journaux et revues suisses et
étrangers. A l'occasion de cet anniversaire,
nous lui présentons nos vœux et nos féli-
citations.

Vers une revision des taxes
postales et téléphoniques
On lit dans la «Suisse horlogère» :
Sur proposition de la Commission f i -

nancière du Conseil des Etats, le Dépar-
tement f édéra l  des postes et chemins
de f e r  vient de prendre position en f a -
veur d'une augmentation des taxes pos-
tales perçues, notamment, sur les co-
lis, les mandats et sur tous les paie-
ments par compte de chèques.

Le relèvement de ces taxes permet-
trait d' augmenter les recettes de l'ad-
ministration des postes de 20 à 30 mil-
lions de f r a n c s  par année et de cou-
vrir, sinon en tout , du moins en partie,
le dé f ic i t  de l'administration en ques-
tion.

On se souvient dans doute qu'en 1953,
le peuple suisse, appelé  à se prononcer
sur un projet  d'augmentation des taxes
postales , l'avait re fusé  à une très gran-
de majorité. Ce vote négatif n'avait
d' autre sens qu'un nouveau signe de
lassitude, voire une protestation contre
une fiscalité toujours plus lourde . Il
n'écartait cependant pas définitivement
le problème que pose l'assainissement
financier des postes.

Cette fois-ci , l'administration des
PTT semble préparer un climat plus
favorable en vue d'une éventuelle con-
sultation populaire , en essayant de
s'inspirer davantage de principes com-
merciaux que de considérations d'ordre
f i sca l .

On peut cependant se demander si
la voie que l'on entend suivre est la
bonne et si l'on ne devrait pas com-
mencer par réexaminer la question de
savoir s'il est normal que la poste ali-
mente les caisses de la Confédération
à concurrence de quelques dizaines de
millions par année.

Ce n'est en principe pas le rôle d'un
service public que de proc urer des res-
sources purement f iscales  à l 'Etat.

Parallèlement à un relèvement de
certaines taxes pos tales, l'administra-
tion des PTT recommande aujourd'hui
un allégement des tar i fs  téléphoni-
ques, en proposant notamment que le
tarif réduit pour les conversations de
nu it, qui débute à 18 heures, soit ap-
pliqué dorénavant dès 14 heures déjà.

Le drame des «Mille milles»

Max Berney était
garagiste à Yverdon

YVERDON, 30. — Le coureur suisse
Max Berney, qui a trouvé la mort à la
course des «Mille milles», dimanche
près de Ravenne, était âgé de 42 ans,
marié et père de trois enfants. Il était
garagiste à Yverdon.

Chronique jurassienne
Un incendie à Delémont
Un incendie a ravagé un immeuble situé

à la rue du Collège à Delémont , dans la
nuit de dimanche à lundi. Cet immeuble
est habité par deux familles.

Chroniaue neuchâteloise
Un voilier chavire

(Corr.) — A la suite d'un très violent
coup de tabac qui s'est produit samedi
après-midi sur le lac de Neuchâtel et
qui a mis plusieurs embarcations en
difficulté, un voilier piloté par le jeune
E. D., de Neuchâtel, a chaviré. Fort
heureusement, des témoins du naufra-
ge avisèrent la police locale qui se ren-
dit sur les lieux au moyen d'un canot
automobile, repêcha le jeune naviga-

teur et ramena l'embarcation à bon
port.

La Chaux-de-Fonds
Assemblée générale

des cafetiers, hôteliers
et restaurateurs

La Société cantonale neuchâteloise des
cafetiers , hôteliers et restaurateurs a tenu
une assemblée générale de printemps , à
l'Hôtel de Paris à La Chaux-de-Fonds.

Près de cent personnes ont suivi cette
assemblée qui a pris plusieurs décisions
d'ordre professionnel. La sauvegarde des
intérêts de la profession a été réaffirmée
et les travaux d'une commission du tou-
risme créée au sein de la société , ont été
approuvés sans opposition.

Plusieurs membres honoraires et vété-
rans ont reçu des diplômes et des channes.

M. Fritz Peter , de l'Hôtel du Cheval-
Blanc , à Colombier, a reçu , en récompense
de ses éminents services, le dip lôme de
membre d'honneur.

Le Bureau cantonal a été constitué pour
une durée de 3 ans , par la réélection de
M. Ruedi Schweizer, Café du Théâtre
Neuchâtel , comme président et Me Jean-
Pierre Farny, avocat , comme secrétaire-
caissier.

Un nouveau vice-président a été nom-
mé en la personne de M. Willy Schenk ,
tenancier du Buffet de la Gare à La Chaux-
de-Fonds.

Une cuve d'acétone en feu.
Samed matin, à 8 h. 20, les premiers

secours sont intervenus avec diligence
dans un laboratoire, Fax 55, où une
cuve d'acétone, chauffée sur un ré-
chaud à gaz, avait pris feu.

La cuve a pu être sortie du local
et ainsi tout danger a été évité.

A [ extérieur
M. Bevan trouve M. Eden

trop optimiste
LONDRES, 30. — AFP. — Commen-

tant l'aspect économique des récents
entretiens anglo-soviétiques, M.  Aneu-
rin Bevan, leader de l'aile gauche du
parti travailliste, a accusé à Bellshill
(Ecosse) Sir Anthony Eden de faire
preuve d'un optimisme exagéré, lors-
qu'il a déclaré qu'une augmentation
sensible du commerce avec l'URSS dé-
pendait uniquement de l' e f f o r t  accru
de l'industrie anglaise.

«Si l'URSS passe commande chez
nous d 'importantes quantités de ma-
chines-outils et de moteurs Diesel par
exemple, nous ne pourrons pas les
fournir,, car l'acier nous f a i t  dé faut» ,
a a f f i r m é  M .  Bevan.

Tout danger imminent paraît écarte
dans le Moyen Orient

Monsieur «H» va présenter
un rapport secret

Washington, 30. - United Press.
- On apprend de source diplo-
matique que grâce à l'interven-
tion de l'ONU, le danger d'une
guerre imminente semble être
écarté au Moyen-Orient.

Cet optimiste prudent a été exprimé
par des diplomates qui se préparent à quit-
ter la capitale américaine pour assister aux
importantes discussions qui s'ouvrent , cette
semaine à Paris, dans le cadre de la ré-
union du Conseil de l'OTAN.

Quand les représentants des quinze na-
tions de l'alliance Atlantique siégeront à
Paris , le secrétaire général de l'organisa-
tion des Nations Unies, M. Dag Hammarsk-
joeld , chargé par le Conseil de sécurité
d'étudier sur place les possibilités de res-
taurer la paix au Moyen-Orient, enverra
son rapport secret au Conseil de sécurité.

Rappelons que Washington, Paris et
Londres n'avaient , il y a un mois, pas caché
leur pessimisme quant à l'évolution de la
situation en Palestine.

Nasser se rendrait à Londres
où l'on affirme n'en rien savoir

LE CAIRE, 30. — AFP. — Le prési-
dent égyptien Nasser a été invité à se

rendre en Grande-Bretagne pour y te-
nir des conversations sur les rapports
anglo-égyptiens et les problèmes du
Moyen-Orient, annonce le quotidien
« Al Akhbar ».

Le même journal annonce que cette
visite devra être préparée par une
amélioration des rapports entre Lon-
dres et Le Caire et en particulier par
un adoucissement des campagnes de
presse dirigées contre le président Nas-
ser en Grande-Bretagne, et contre la
politique britannique dans la presse
égyptienne.

Les milieux officiels britanniques
d'Egypte déclarent tout ignorer d'une
pareille invitation.

Nouveaux incidents
et plainte israélienne

JERUSALEM, 30. — Reuter. — Les
observateurs militaires des Nations
Unies ont ouvert une enquête diman-
che soir sur des incidents signalés à la
frontière israélo-arabe au cours des-
quels deux Israéliens ont été tués et
deux autres blessés. Le porte-parole de
la commission d'armistice de l'ONU a
déclaré qu'Israël a déposé une plainte
contre l'Egypte. Un rapport sera adres-
sé à M. Hammarskjoeld, secrétaire des
Nations Unies.

Des espions arrêtés
Deux anciens fonctionnaires
français inculpés d'atteinte

à la sûreté de l'Etat
PARIS , 30. - AFP. - LES SERVICES DE

CONTRE-ESPIONNAGE ONT ARRETE SA-
MEDI DEUX FONCTIONNAIRES FRAN-
ÇAIS DU MINISTERE DES AFFAIRES
ETRANGERES, ACCUSES D'ATTEINTE A
LA SURETE EXTERIEURE DE L'ETAT.

LES DEUX FONCTIONNAIRE S, APRES
COMPARUTION DEVANT LE JUGE
D'INSTRUCTION , ONT ETE PLACES
SOUS MANDAT DE DEPOT.

II s'agit de M. Roger Dubois, 29 ans, an-
cien attaché de presse à l'ambassade de
France à Budapest , et de M. Jean-Joseph
Philip, ancien chiffreur de cette ambassade.

Tous deux s'étaient, sous le couvert de
leur passeport di plomatique, livrés à un
important trafic de devises et de marchan-
dises entre Vienne et Budapest.

M. Dubois fut arrêté par les autorités
hongroises alors qu 'il transportait dans sa
voiture plus de cent kilos d'argenterie. On
lui offrit de ne pas donner suite à cette
affaire à la condition qu 'il accepte de tra-
vailler pour l'O. V. H., l'un des services
de renseignements hongrois. Il accepta.

M. Philip devait , dans des conditions
identiques, être trouvé porteur de 1800
montres. On lui offri t  le même marché qu'à
son collègue et lui aussi accepta.

C est a Sarrebruck, ou il avait ete
muté, que M. Phillip a été appréhendé
par les Services du contre-espionnage.
Incarcéré à la Santé, il a choisi pour
défenseur Me René Floriot.

De' son côté, M. Dubois avait été ré-
cemment affecté à Paris, auprès de
l'un des organismes internationaux ins-
tallés au Palais de Chaillot. C'est là
que des inspecteurs de la sûreté du
territoire l'ont arrêté. Ecroué à la
prison de Fresne, il n'a pas encore fait
connaître le défenseur de son choix.

On précise dans les mileux autorisés,
qu 'il ne s'agit pas de deux fonction-
naires du ministère des affaires étran-
gères, mais de deux auxiliaires n'ap-
partenant plus aux cadres diplomati-
ques ou consulaires.

SAINT-CERE, 30. — United
Press. — M. Pierre Poujade et ses
principaux «lieutenants» se sont
réunis, dimanche soir, pour étu-
dier la stratégie du Mouvement
poujadiste qu 'il présentera, lundi ,
au congrès de son parti.

Les milieux bien informés croient
savoir que la grande majorité des
délégués qui ont pris d'assaut les
hôtes de Saint-Céré se prononce-
ront pour le maintien de M. Pou-
jade comme chef du mouvement.
Mais une minorité déterminée à
lutter jusqu 'au bout pour son point
de vue — la poursuite de l'objectif
véritable de l'UDCA, soit la cam-
pagne contre les trop courtes char-
ges fiscales — ne voit pas d'un bon
oeil les nouvelles tendances de la
politique de M. Poujade.

M. Poujade a tenu, dimanche
après-midi, un meeting en plein
air qui a failli tourner en bagarre
générale lorsque les communistes
et les membres de syndicats ou-
vriers essayèrent de mettre fin à
la réunion , malgré les nombreux
détachements de la gendarmerie
et des CRS. L'ordre a pu être ré-
tabli assez rapidement, mais un
conseiller municipal, communiste,
M. Blanchot, a été blessé à la tête
et a dû recevoir des soins médicaux.
Plusieurs autres personnes ont été
légèrement blessées.

Poujade restera-t-il leader
du mouvement
qu'il a créé ?

En Algérie

CONSTANTINE, 30. — AFP. — Au
cours des obsèques du lieutenant de
réserve Gourari, assassiné vendredi par
les hors-la-loi, un terroriste a lancé
une grenade sur le cortège. Deux mili-
taires ont été blessés ainsi qu 'un bri-
gadier de la police d'Etat. L'auteur de
l'attentat et un complice ont été abat-
tus. Quatre suspects ont été appréhen-
dés.

Un terroriste qui essayait d'abattre
à coups de revolver un agent de la po-
lice d'Etat à Khnenchela, dans l'Aurès,
a été abttu au cours de la riposte qui
s'ensuivit.

Un colonel français libère
RABAT, 30. — AFP. — Le colonel

Mazurier, qui a été enlevé le 26 avril à
Oujda, a été libéré dimanche matin et
se trouve actuellement à Rabat, ap-
prend-on de source autorisée.

Selon la même source, cette libéra-
tion serait intervenue à la suite des
interventions de M. Louis Dubois, haut-
commissaire de France au Maroc, et du
gouvernement marocain. Onze rebelles
prisonniers devaient être relâchés en
échange de cette libération.

Révolte a Cuba
LA HAVANE, 30. — United Press. —

De graves désordres révolutionnaires
ont éclaté à l'intérieur du pays. Selon
des rapports qui n'ont, toutefois, pas
encore été confirmés officiellement, les
forces rebelles auraient occupé la ville
de Matanzas, à quelque 100 km. à l'est
de La Havane où la situation continue
à être calme.

Des détachements militaires ont pro-
cédé à l'arrestation de l'ancien prési-
dent cubain, M. Carlos Socarras. Les
manifestations sportives dans la capi-
tale ont été interdites.

Dans la soirée de dimanche, on a
annoncé que les forces gouvernemen-
tales dominent la situation. Sept révo-
lutionnaires auraient été tués.

Une grenade contre
un convoi funèbre

au sujet du rapatriement des
Allemands se trouvant à l'Est
MOSCOU, 30. — United Press — Les

autorités soviétiques ont publié, di-
manche, une note remise, le 27 avril,
à l'ambassade de la République fédé-
rale allemande à Moscou , informant le
gouvernement de Bonn que « le rapa-
triement des Allemands encore sur ter-
ritoire soviétique, qui désirent rentrer
en Allemagne Occidentale, ne rencon-
trera aucun obstacle ».

La note, qui constitue une réponse
à la note allemande du 22 mars, ajoute
que l'ambassade allemande pourra
compter sur la coopération russe, mais
rappelle que le chancelier Adenauer
avait promis, lors de son séjour à Mos-
cou en septembre 1955, que le gouver-
nement de Bonn coopérerait également
au rapatriement des sujets soviétiques
qui se trouvent actuellement en Alle-
magne Occidentale.

Note russe à Bonn
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CALM ER sans déprimer
KAFA calme la douleur sans
déprimer. Est indiqué dans
tous les cas de

N É V R A L G I E S
M A U X  D E  T Ê T E

L O M BA G O S
R H U M A T I S M E S

Poudres :
action rapide, pour ainsi dire immédiate.

Dragées :
faciles à prendre, en tout temps, en tous
lieux ; s'avalent rapidement , mémo

sans eau.

La boîte Fr. 1,60
D a n »  I • i P h a r m a c i a ,  al d r o g u a ' I l  aa

ELAND (Wisconsin) , 30. — AFP —
Sept personnes, dont quatre enfants,
ont trouvé la mort dans une collision
entre deux automobiles, qui s'est pro-
duite près d'EIand.

Six des victimes se trouvaient dans
l'une des voitures. La 7e victime, un
jeune homme de 20 ans, était seule
dans la sienne.

Sept tués sur la route

CINÉMAS - MEMENTO'
CAPITOLE : Vendetta , f.
CORSO : Un homme est passé , î.
EDEN : Sept ans de réflexion, î.
PALACE : La belle Otéro , f.
REX : La chanson du printemps, v. o.
RITZ : Ces sacrées vacances, f.
SCALA : Mémoires d'un f l ic, i.

(Cette rubrique n émane p a s  ae i.uu a
rédaction; elle n'engage pas le journal.)

Service des ordures ménagères
Mardi ler mai, pas de service. Les quar-

tiers du mardi , y compris le Crêt du Locle,
seront desservis le mercredi après-midi 2
mai.
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du 30 avril 1956

Zurich : Cours du
Obligations 27 30
3 H % Féd. 46 déc. 101-65 101-60
3 % %  Fédéral 48 101%101.75d
2% % Fédéral 50 "-35 99.35
3% Féd. 51/mai 99 d 99Vid
3% Fédéral 1952 99.35 99.45
2% % Féd. 54/j. 95% 95.20
3% C. F. F. 1938 99.30d 99 .i
4 %  Australie 53 105%105.15d
4 %  Belgique 52 103% 103%d
5% Allem. 24/53 90 98%
4% % Ail. 30/53 735 736 d
4 %  Rép. fr. 39 100% 103%
4 %  Hollande 50 104 104
3%% Suède 54/5 97%d 97%
3%% B. Int. 53/11 101% 101%
4%% Housing 55 100% 100%
4%%0F _ IT 5_ a/ce. l. ip t. U7 d 129 d
4%%Wii t _ s___ .i/_ r. .. 107% 107 d
4 %  Pétrofina 54 103% 102%
4%% Montée. 55 105 104%
4% % Péchiney 54 104 d 104
4 % %  Caltex 55 l06%d 106%
4 % %  Pirelli 55 l03%d 103%
Actions
Union B. Suisses 1560 1550
Soc. Bque Suisse 1432 1432
Crédit Suisse . 1390 1385 d
Bque Com. Bâle 180 d 180 d
Conti Linoléum . 585 d 585 d
Banque Fédérale 314 312
Electro-Watt . . 1392 1397
Interhandel . . 1370 1360
Motor Colombus 1220 1215
S. A. E. G. Sie I 92 d 93
Elec. & Tract , ord. 280 d 280 d
Indelec . . . .  700 701
Italo-Suisse . . 241 242
Réassurances .12375 12450 i
Winterthour Ace. 9650 9625 d
Zurich , Assur. . 5350 d 5350 '
Aar-Tessin . . 1199 1195 d
Saurer . . . .  1205ex 1203
Aluminium . . 3925 3920
R n l l v  . . . . 1120 1130 l

Cours du
27 30

Brown Boveri . 2060 2060
Simplon (EES) . 730 735
Fischer . . . .  1460 11460
Lonza . . . .  1100 1100
Nestlé Aliment. . 2535 2580
Sulzer . . . .  2580 2550 d
Baltimore S Ohio 223 225
Pennsylvania . 118 118%
Italo-Argentina . 38 37%
Cons. Nat. Gas Co 152 d 159
Royal Dutch . . 873 887
Sodec . . . .  48% 49
Standard Oil . . 254 257
Union Carbide . 543 551
Amer Tel. & Tel. 778 780
Du Pont de Nem. 932 949
Eastman Kodak . 403 409
Gêner. Electric . 261 264
Gêner. Foods . 417 416 d
Gêner. Motors . 191 192
Goodyear Tire . 298 305
Intern. Nickel . 395 400
Intern'. Paper Co 573 569
Kennecott  . . . 566 571
Montgomery W. 403 401
National Dis till. 109 111
Pacific Gas & El. 222% 222%
Allumettes «B» . 56% 57
U. S. Steel Corp. 264 266
Woolworth Co . 212 210%
AMCA $ . . . 53.35 5380
CANAC $ C . . 122 122%
SAFIT £ . . . 9.19.031096
FONSA , cours p. 209% 210
SIMA . . . .  115 1115

Genève :
Actions
Chartered . . . 43%d 43 d
Caoutchoucs . . 50 49 0
Securities ord. . 181% 185
Canadian Pacific 149 149
Inst. Phys. port. 750 755 d
Sécheron , nom. . 605 o 635 d
Séparator . . . 182 d 182 d
S. K. F. . . .  310 0 211ex

3âle :
Actions
Ciba 4649 4665
Schappe . . . 760 d 770 d
Sandoz . . . .  4540 4540
H n F f m . -T.n Rnchi.11 fiOO 11700

Cours du
New-York : - 
Actions 25 26
Allied Chemical 124 125
Alum. Co. Amer 113 114%
Alum. Ltd. Can. 122% 123'/.
Amer. Cyanamid 72i/a 737s
Amer. Europ. S. 40%d 41%d
Amer. Tobacco . 81% 82
Anaconda . . . 76'/s 76V»
Atchison Topeka 170 170
Bendix Aviation 59% 60
Bethlehem Steel îeiVs 162%
Boeing Airplane 83'.8 84Vs
Canadian Pacific 34'/$ 34%
Chrysler Corp. . 69'/s 705/_
Columbia. Gas S. 15% 15 *£
Consol. Edison . 437/, 47
Corn Products . 29'/8 29l/i
Curt. -Wright C. . 33T/8 34%
Douglas Aircraft 73% 81
Goodrich Co . 62% 82%
Gulf Oil . . .  ne 117
Homestake Min. 35% 36%
Int. Business M. 4gs '_ 49g
Int. Tel & Tel . 34% 34%
Lockheed Aircr. 48'/. 49
Lonestar Cernent 72% 72%
Nat. Dairy Prod. 37s/, 37%
N. Y. Central . 43 44
Northern Pacifi c 85% 84%
Pfizer & Co Inc. 42% 42>/s
Phili p Morris . 441'/, 4514
Radio Corp. . . 45T /_ 46I/,
Republic Steel . 48 48'/8
Sears-Roebuck . 311<, 311/,
South Pacific . 55 £{ 555/,
Sperry Rand . . 26 265/.Sterling Drug I. 5514 5914
Studeb. -Packard 8ŝ  35/,
U S. Gypsum . 65_/ , 65«/_
Westinghouse El. 57  ̂ 5514

Tendance : plus ferme

Billets étrangers : Dem. offre
Francs français . 1.D5 1.07%
Livres Sterling . 11.51 11.63
Dollars U. S. A. 4.27% 4.29%
Francs belges . 8.52 8.63
Florins holland. 111.25 113.25
Lires italiennes . 0.66% 0.68%
Marks allemands 101.— 102.25
Pesetas . . . 9.68 9.89
Qr-Vit lUnnc -..,.. . c -_ c . a _ _— —- •_ . . . .  — — — ............ .. .. uu... . _ . ' .., - > _u.aa
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1er prix: 1 O P E L  R E C O R D  1956 valeur Fr. 7 460.- prolongée jusqu'au 4 mai
plus d'autres prix intéressants d'une valeur globale de plus de Fr. 2680.—

Participez à notre concours! Cela en vaut la peine: Tout d'abord , vous aurez l'occasion , sans aucun engagement de votre part , de faire la
connaissance de l'OPEL RECORD 1956. Ensuite , vous aurez la possibilité , sans débourser un seul centime, de gagner l'OPEL RECORD ou
l'un des autres magnifiques prix. Chaque participant — âge minimum 18 ans — reçoit un billet de loterie gratuit. Les gagnants seront avisés

ODW 2/56 N Venez nous voir encore aujourd'hui! Cela en vaut la peinel

¦ &4û_U
ville se fermeront

mardi 1er mai
à 13 heures

Société des maîtres bouchers
et Boucheries BELL S. A.

/ f —*f * * • an " "̂ V i
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Les mites mangent
avec appétit ! — vos beaux habits de
laine.

Avant de ranger vos vêtements d'hiver,
demandez au droguiste qualifié de vous
conseiller sur les différents ANTI-
MITES.

Il existe aussi un produit anti-
mite inodore, à incorporer dans
l'eau de rinçage.

i.  
¦
-. ;

A. S. D. O
Section '" WM^^^—/
de-Fonds ^Smryf w!
La Chaux- ESSSS t>_ \ &¦_!!__!_______p*» ffil-Si-ff;™T!SJ ¦«

AVI S
Le Comité de l'Union Ouvrière
avise les fédérations affiliées à l'U. O.,
les membres de la Ligue des Locataires ,
ainsi que la population ouvrière en géné-
ral , que son bureau continue son activité
comme par le passé.

Heures d'ouverture :
1 tous les jours , sauf le samedi après-midi,
j de 9 à 12 h. et de 14 à 18 h. 30.

¦»¦» '¦"¦¦ ¦ ¦ '¦"' ¦ TM__TTTPW__mWIB_KI

Assurance collective contre la
PARALYSIE  INFANTILE

conclue par la
j Commune de La Chaux-de-Fonds

taiÉaliji parents
Les parents qui n'ont pas encore inscrit

leurs enfants (âge d'admission 1-18 ans)
peuvent le faire pour la nouvelle période
d'assurance allant du ler mai 1956 au 30
avril 1957.
Garanties :
1. Couverture des frais médicaux, pharma- \

ceutiques et d'hospitalisation jusqu 'au
maximum de Fr. 5000.— durant une pé-
riode de 3 ans.

2. En cas d'invalidité permanente totale.:
a) rente annuelle de Fr. 3000.— par an

jusqu'à l'âge de 18 ans.
b) capital de Fr. 30.000.— à l'âge de 18

ans.
(Réduction proportionnelle en cas d'in-
validité permanente partielle.)
Prime : Fr. 8.— par an et par enfant.
Bulletins d'admission et conditions géné-

rales sont à demander à
A. CARDINAUX, agence générale

MUTUELLE VAUDOISE ACCIDENTS
Av. Léopold-Robert 66

LA CHAUX-DE-FONDS
Tél. 2 15 38

AVIS
LES LAITERIES de la ville

SERONT FERMÉES

mardi 1er mai à 12 h. 30
Association des marchands

laitiers et fromagers de
La Chaux-de-Fonds

Entreprise des branches annexes de l'horlogerie
cherche pour entrée immédiate ou à convenir :

technicien - mécanicien
ou

technicien - électricien
pour s'occuper de la construction et de la mise au point
d'appareils divers et ultérieurement de leur mise en
fabrication. Poste intéressant et d'avenir pour per-
sonne capable, possédant des qualités d'initiative, d'or-
ganisateur et ayant l'habitude des relations avec les
fournisseurs.

Adresser offres manuscrites, avec curriculum vitae,
copies de certificats et prétentions de salaire, sous
chiffre T 5316 X, Publicitas, Genève.

Importante maison de la branche appareils ména-
gers électriques cherche pour son prochain cours
d'introduction (du 7 mai 1956)

REPRESENTANTS
pour la vente de machines à laver de marque mon-
dialement connue, à la clientèle privée.

Nous demandons : candidats énergiques, doués pour
la vente, âgés de 25 à 35 ans, qui aiment le service
extérieur et qui désireraient se créer une bonne posi-
tion par un travail consciencieux.

Nous offrons : fixe , provision, frais, ainsi qu 'un sou-
tien actif et une collaboration constante.

Nous prions les candidats de se présenter jeudi 3
mai 1956, en s'annonçant au préalable au

No (021) 22 81 86.

Employée
de f abrication
INVICTA S. A.

cherche une personne d'initiative
connaissant particulièrement :

les cadrans et leurs tarifs ,
la petite fourniture ,
le calcul des prix de revient.

Faire offres par écrit.

_ mm__ --_ ----__ m_ mmma__ mu_ -__ m___ T______ - T__ a_ u_ ummmmmm --mt__

r \

Vendeuse

exp érimentée est demandée tout de

suite ou pour époque à convenir.

Faire offres avec copies de certificats

et prétentions de salaire à

._=?

^r UJûnpÙjld t̂ 1$
LA CHAux-M-roNDI

V J

I  

ENFIN U!  .
Vient d'arriver le j. j

scooter Prima N. s. u. H
150 cm3 avec démarreur électrique I

2 batteries en série
Avec le prima N. S. U. tout devient I

I u n  

plaisir ;

R e p r é s e n t a n t  o f f i c i e l :  I

G. DEVAUX- KUHFUSS
Collège s Tél. (039) 2 23 21 I

La Chaux-de-Fonds . I¦ 
iMmM

DJ_ â»»»a_«-«™_»__i_»_ _̂"ia____n-_i il i .11.11 n i  1. 1. 1

Comptable
connaissant à fond les travaux de bureau ,
établissement de décomptes AVS et autres,
au courant des exportations horlogères,
établissement des écots, CHERCHE PLACE
stable pour tout de suite. -. •¦ •
Ecrire sous chiffre P. J. 8958, au bureau de
L'Impartial.

Excursions „ Rapid -Blanc"

Tous les samedis Morteau
Départ 13 h. 30 ' Fr. 5;—

Mardi La vallée de la Loue en fleurs
TV "if v. Par Les Verrières - PontarlierDep 16 n. La L0Ue . ornans - Mouthier -

Fr. 13.— Les Gorges du Doubs _ Morteau

KL Morteau
Dép. 13 h. 30 Fr. 5.—

ïLr La Bérocne
dép. 14 h. Pr. 8.—

Garage GLOHR f̂fîBJS

_§_? I5B__ êS
I ffigÊmr L_W_J _̂ \ g^f '' y [ - ' - ':''̂ \ L'allure sportive !
j. ." . , Wjff ^̂ ^ y j^ ^ ^ r̂M '̂ i CASQUETTE

™^"Mj faffl^ 4' li mfriffV pfl' ÉW ' laine , dessins modernes , rj QQ
mgm ¦ doublée soie , bordée cuir I •



Il y a cinquante ans
L'un des pères de la science et de la civilisation modernes

que l'«inventeur» du radium, Pierre Curie, mourait
d'un stupide «accident de fiacre»

(Suite et f in )

Une extraordinaire aventure scientifique
C'est dans ce laboratoire d'aspect

misérable que les Curie poursuivent
des travaux qui devaient avoir un ré-
sultat surprenant. En traitant des mi-
nerais de pechblende, ils parviennent
à découvrir l'existence d'un ou plutôt
de deux corps nouveaux qu'ils bapti-
sent, le premier du nom de polonium,
le second du nom de radium, qui sont
une source de rayons émis spontané-
ment et continuellement sans que ces
rayons perdent quoi que ce soit de
leur force. Communication est faite à
l'Académie des sciences, en avril 1898,
au nom de Marie Curie de la « pré-
sence probable », dans les minerais de
pechblende d'un corps nouveau doué
d'une radioactivité puissante, et en dé-
cembre de la même année, on signale
un nouveau corps, plus actif encore.

Reste à isoler le métal nouveau.
Après des années d'un travail pour-
suivi avec une obstination quasi sur-
humaine, au prix de fatigues inouïes,
les Curie parviennent à obtenir une
quantité infinitésimale de radium à
l'état pur. Et en 1902, 48 mois après
la première communication sur l'exis-
tence probable du radium, le nouveau
métal est « présenté » au monde sa-
vant.

Ils étaient pauvres-
Nul n'est prophète en son pays, as-

sure le proverbe . Si la découverte des
Curie eut à l'étranger un immense
retentissement, la France ne prêta
pas, au moment même, à cette dé-
couverte l'importance qui s'y attachait.
C'est la Suisse qui, la première, — en
1900 — offrit aux Curie une situation
plus digne de leurs mérites. Désireuse
de s'attacher des savants tels que les
Curie, l'Université de Genève offrit à
Pierre Curie une chaire de physique,
un traitement bien supérieur aux
traitements usuels, une indemnité de
résidence , la direction d'un laboratoire.
Elle proposa en même temps à Marie
Curie une situation officielle , dans se
même aboratoire. C'était la . fin des

Desintéressement absolu
Mentionnons encore un fait qui ca-

ractérise mieux qu'aucun autre le dé-
sintéressement de ces deux savants
« Inventeur » du radium, ils auraient
pu faire breveter leur invention et
leurs procédés de fabrication , et s'as-
surer des droits sur la fabrication du
radium dans le monde entier. On voit
d'ici ce que d'autres auraient pu tirer
de cette découverte. Dans l'ouvrage
qu 'elle a consacré à sa mère, Eve Curie
nous rapporte le dialogue échangé à
ce sujet entre ses parents.

Par acquit de conscience, Pierre
Curie parle à sa femme des avantages
que la découverte du radium pourrait
leur donner , le confort assuré, la ri-
chesse... et surtout et avant tout un
beau laboratoire. <_ C'est impossible,
répond Marie Curie, ce serait contraire
à l'esprit scientifique ». Les Curie re-
noncent donc à tirer profit de leur
découverte, à prendre des brevets ; ils
publient sans réserve les résultats de
leurs recherches ainsi que les procédés
de fabrication du radium, ils donnent
aux intéressés tous les renseignements

..qui leur sont nécessaires....C'est -ce qui

a permis à l'industrie du radium de se
développer en toute liberté et de four-
nir aux savants et aux médecins les
produits dont ils avaient besoin. Le ra-
dium, admis dans l'arsenal thérapeu-
tique, va peu à peu jouer le rôle que
l'on sait.

S_F~ Cinquante ans après, en 1956,
Mme Joliot-Curie, fille du grand savant
et continuatrice de son œuvre, mourait
des suite de ses travaux.

difficultés matérielles, la possibilité
pour les Curie de consacrer davantage
de temps à leurs recherches. Pierre
Curie accepte. Puis, craignant de de-
voir interrompre momentanément les
recherches sur le radium — recherches
« encombrantes » puisqu'il s'agit de
traiter des tonnes et des tonnes de
pechblende, — Pierre Curie se ravise
et renonce à regret à la situation qui
lui est offerte.

Il prend alors un poste mieux rétri-
bué dans l'enseignement des sciences,
et sa femme pose sa candidature à
l'Ecole normale supérieure de jeunes
filles de Sèvres. Le ménage pourra vi-
vre, en échange d'une lourde tâche. En
1903 les Curie reçoivent le prix Nobel
avec H. Becquerel. Et tandis que les
distinctions des sociétés savantes af-
fluent de toutes parts, Pierre Curie at-
tendra jusqu 'en 1905 la seule distinc-
tion digne de lui, une chaire à la Sor-
bonne.

Pour assurer la sécurité sur les rou-
tes d'Allemagne occidentale, le gouver-
nement a décrété une série de mesures
nouvelles qui touchent aussi bien le
piéton que l'automobiliste, le conduc-
teur du dimanche que le routier.

C'est le ler mai que sera introduit
ce « nouvel esprit » dans la circulation
routière d'Allemagne de l'Ouest. Dès ce
jour , les piétons auront, à certains en-
droits bien déterminés, la priorité sur
les automobiles et les tramways.

Des passages zébrés et des feux cli-
gnotants jaunes indiqueront où les
non-motorisés ont la possibilité de tra-
verser la chaussée par groupes et le
plus rapidement possible, alors que tous
les véhicules doivent s'arrêter.

Sur les routes de campagne sans
trottoir, les piétons seront tenus dé-
sormais d'utiliser l'extrême gauche de
la chaussée. Ici également, les auto-
mobilistes doivent se montrer chevale-
resques : ils ne devront pas éblouir les
piétons ni les coller au bord de la
route.

Les camions de plus de 7,5 tonnes
ne pourront plus circuler les diman-
ches et jours de fête entre 00 h. 00 et
22 heures. Les remorques devront éga-
lement porter des signofils à l'arrière
pour qu'un véhicule les dépassant soit
averti d'un changement de direction
éventuel.

Il sera interdit de claxonner dans
les localités, sauf pour avertir une per-
sonne en danger. Les parking-mètres
seront tous payants. Les véhicules qui
stationnent*au mauvais endroit et en-
travent la circulation pourront être
déplacés aux frais de leurs propriétai -
res.. . __ ....

En cas de brouillard ou chute de nei-
ge, les automobilistes devront allumer
les feux de position. Les phares à
brouillard ne pourront être utilisés
qu'en liaison avec les phares ordinaires.

La position en amazone sur les scoo-
ters, quoique bien plaisante, sera in-
terdite, parce que dangereuse.

Mais on ne fera pas que causer des
ennuis aux automobilistes, on leur ap-
portera également des adoucissements :
La < forêt » des signes de circulation
sera éclaircie, les passages à niveau
mieux gardés et toutes les réclames lu-
mineuses aveuglantes supprimées.

IJn «nouvel esprit»
inspirera la circulation
routière en Allemagne

de l'Ouest Chroniaue neuchâteloise
Fleurier

Un cycliste blessé
(Corr.) — Un enfant de 12 ans, le

petit André Grosclaude, qui circulait
à bicylette dans une rue de Fleurier, a
fait une violente chute sur la chaussée,
la fourche de son vélo s'étant brusque-
ment cassée. Projeté par-dessus son
guidon, le jeune cycliste fut précipité
la tête la première sur le sol. Il souffre
de plusieurs blessures à la tête qui , fort
heureusement, ne paraissent pas met-
tre sa vie en danger. Nos bons voeux
de rétablissement.
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Notre grand concours MARGA a montré
que cirer une paire de souliers pour messieurs aver
la crème fine MARGA coûte seulement 1 centime
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A LE PLAISIR DE VOUS INFORMER QU'IL A OUVERT

ses wowveawx saxons
RUE LA SERRE 63 — TÉL. 2 29 05

Dans un cadre attrayant, confortable et sympathique, il met à votre

service une équipe de jeunes, capables de faire une création pour

chaque visage
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Créateur
de cadrans, connaissant toutes les
parties de la fabrication
CHERCHE SITUATION
intéressante et stable.
Ecrire sous chiffre C. R. 9019, au
bureau de L'Impartial.

Fabrique d'instruments de mesures
C H E R CH E

jeunes filles
habiles, propres et consciencieuses pour
travaux de montages.

Prière de se présenter ou adresser offres à
Messieurs JEANNERET & Fils, Fusion 45.

r\ad\o ct fétéai {fusion
Lundi 30 avril

Sottens : 11.40 Musique symphonique.
11.55 Oeuvres de compositeurs égyp-
tiens. 12.15 Le Duo Scotti-Glaus. 12.30
Souvenir de Vienne. 12.44 Signal ho-
raire. Informations. 12.55 De tout et
de rien. 13.05 Le catalogue des nou-
veautés. 13.20 Chansons historiques
françaises. 13.45 Prélude à l'heure fé-
minine. 13.55 La femme chez elle. 16.30
Musique symphonique. 17.00 Le feuille-
ton de Radio-Genève. 17.20 Musiques
du monde. 17.40 Souvenirs musicaux.
17.50 Débat sur l'éducation des adultes.
18.00 Rendez-vous à Genève. 18.25 En

un clin d'oeil. 18.30 Boîte à musique.
19.00 Micro-partout. 19.13 L'heure. In-
formations. 19.25 Instants du monde.
19.40 Chansons sur mesure. 20.00 Enig-
mes et aventures (Happy End). 20.35
Les Contes d'Hoffmann. 22.15 Le Ma-
gazine de la Télévision. 22.30 Infor-
mations. 22.35 Place au jazz. 23.05 Pour
clore...

Beromunster : 12.29 Signal horaire.
Informations. 12.40 Musique récréative
américaine. 13.15 Musique symphoni-
que. 13.40 Musique de notre temps,
14.00 Recettes et conseils. 16.30 Radio-
Orchestre. 17.00 Causerie. 17.10 Chants
de Schubert. 17.30 Pièce pour enfants.
18.00 Musique symphonique. 18.20 Or-
chestre récréatif bâlois. 19.00 Notre
cours du lundi. 19.20 Communiqués.
19.30 Informations. Echo du temps.
20.00 Concert demandé. 20.30 Notre
boite aux lettres. 20.45 Concert deman-
dé. 21.00 Quatuor à cordes. 21.30 Cau-
serie. 22.15 Informations. 22.20 Chro-
nique hebdomadaire. 22.30 Orchestre
de chambre de Bâle.

Mardi ler mai
Sottens : 7.00 Gymnastique. 7.15 In-

formations. 7.20 Disques. 11.00 Emission
d'ensemble. 12.15 Le quart d'heure de
l'accordéon . 12.30 Pour la fête du tra-
vail. 12.44 Signal horaire. Inormations,
12.55 Disques. 13.00 Mardi, les gars !
13.10 Divertissement populaire. 16.30
Musique de danse. 16.45 Reportage
sportif. 17.45 Disques. 17.50 Les entre-
tiens de Radio-Lausanne. 18.05 Disques,
18.10 Le micro dans la vie. 19.13 L'heu.
re. Informations. 19.25 Le miroir du
temps. 19.45 Discanalyse. 20.30 Soirée
théâtrale (Le Rail). 22.45 Informations.
22.50 Marchands d'images. Une évoca-
tion pour le 1er Mai.

Beromunster : 6.15 Informations. 6.20
Disques. 6.45 Gymnastique. 7.00 Infor-
mations. 7.05 Disques. 11.00 Emission
d'ensemble. 12.15 Disques. 12.29 Signai
horaire. Informations. 12.40 Orchestre
récréatif bâlois. 13.15 De beaux disques.
14.00 Causerie. 15.55 Reportage sportif.
17.45 Disques. 18.00 Musique de nou-
veaux films. 18.45 Causerie. 19.00 Musi-
que champêtre. 19.20 Communiqués.
19.30 Informations. 19.40 Allocution du
ler Mai. 20.00 Concert. 20.50 Musique
symphonique. 21.00 Evocation. 21.45
Prologue symphonique. 22.15 Informa-
tions. 22.20 Mélodies printanières. 23.15
Cours de morse.



Coopératives Réunies
Laiterie

LA CHAUX-DE-FONDS
i

Les débits de lait seront ouverts dès et y compris
le 1er mai prochain, les dimanches et jours fériés
le matin de 7 h. 30 à 9 h. 30.

Coopératives Réunies
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Nos beaux voyag es...
Dimanche 6 mai

A tracera les osrgsrs en /leurs...
TRAIN SPECIAL avec wagon-restaurant

seethal - suisse centrale
Lac de Zurich

En car postal : i
Zoug - Arth - Morgarten - Aegeri

Wâdenswil
Prix du voyage, y compris le petit déjeuner

au wagon-restaurant
Fr. 29.50

Du 5 au 13 mal :
TRIESTE - BUDAPEST - VIENNE

SALZBURG
Tout compris Fr. 490.—

DU 7 au 14 mai :
CROISIÈRE EN MER :

BRÈME - LE HAVRE
Tout compris Fr. 500.—

LE RALLYE
Ce soir, au bar, une ambiance du tonnerre!...

POUR LES ADIEUX DE

PAUL LAZZARELLI
qui organise une Soirée-surprise

• • • • • • • • • • • • • • • • •
DÈS DEMAIN, 1er MAI :

DÉBUTS DU FAMEUX ORCHESTRE ITALIEN

LES 3 + 1 :
[ FRANCO

Trois musiciens ARRIQO
+ ( PIERO

Une voix : JUANITA

= LA VERVE D'UN ENSEMBLE ITALIEN

^̂  
DES MEILLEURS I... 

^̂

Il CAFE QUE tON SMOffM-

Beau choix de bonnes voitures d'occasion
PEUGEOT 203 1949. Revisée et garantie. Limousine
4 portes. Toit ouvrant. 7 CV. 4 vitesses. Chauffage-
dégivrage. Peinture neuve grise. Housses et intérieur
comme neuf. Fr. 3500.—.

GARAGE DU LITTORAL
Début nouvelle route des Falaises, NEUCHATEL

Tél. (038) 5 26 38

A VENDRE |

BOIS
de feu

sec, façonné et en stères,
1 lot de planches, ainsi
que 20 m2 de Pavâtes.

Même adresse : on se
recommande pour le scia-
ge du bois à domicile. —
Ant. Boillat , Général -
Dufour 10.

:• SCALA ;
1er mai matinée à 15 h.

*̂ ^
JJB

ffSfwS  ̂wBs9_\ _̂_-____\\\\_ _̂_\^^^-̂ ^̂ _\\\\\\___\

 ̂ ' 'f^^i_i__i_ - __ps _̂___ ĵ_  ̂WWW^W

LE COMMISSAIRE DOMINIQUE A T'IL

DIT TOUTE LA VERITE {...

IfBiflffl

* DCY *
1er mai matinées à 14 h. 45

et 17 h. 30
ENFANTS ADMIS

Friïhlingslied
(Chanson du printemps)

PARLÉ SCHWIZERDÙTSCH
SOUS-TITRES FRANÇAIS

de Fr 800.—
à Fr. 2000.—

Remboursement
mensuel. Conditions
Intéressantes.
Consultez-nous.
Timbre - réponse

Prêts - Crédits
T. PACHE

i Gai. St-François A B
Lausanne !

TéL 23 40 33 1

Grandes Crosettes 10
r NLiterie . Rembourrage

de meubles - Rideaux
Réparations - Trans-

formations tous
genres

Henri Oppliger
Suce, de M. Fehr

Puits 1 Tél. 2 32 01
V J
HORLOGER COMPLET
demande à domicile

achevages
remontages
ou
décottages

contrôle électronique.
Ecrire sous chiffre P 16397
D, à Publicitas, Delémont.

Jeune
homme

consciencieux, ayant
bonne vue, est de-
mandé pour travail
intéressant.
Willy Vaucher,
D.-Jeanrlchard 13.

DAME de bonne éduca-
tion, présentant bien
cherche travail

temps partiel
Faire offres sous chiffre
G. P. 9164 au bureau de
L'Impartial.

Jeune homme
habile et consciencieux

cherche travail à domi-
cile. — Ecrire sous chif-
fre D. B. 9202, au bureau
de L'Impartial.

Pension
Pensionnaires sont de-
mandés, Premier Mars 4.
Même adresse chambre
tout confort , pour 2
personnes, à louer.
Tél. 2.17.05.

ON CHERCHE à LOUER
pour juillet et août, ap-
partement ou chalet avec
confort , 4 Uts , avec jar-
din ou à la campagne.
S'adr. Pro Arte, 18 rue
Léopold-Robert

JEUNE HOMME italien,
22 ans, cherche place de
mécanicien sur autos. —
Tél. 2 26 47. 
DAME cherche à faire 2
ou 3 heures tous les ma-
tins dans un ménage. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 9134
V. X1-_._ TJ.__._V__ i_ _uuui UU
centre, indépendante,
chauffage central. S'adr.
Stand 4, au 2me étage.
VËLO complètement équi-
pé, freins tambours, dé-
railleur, à vendre. S'adr.
M. G. Pellaton, Parc 172,
tél. 2 71 15.

VERRES DE MONTRES
incassables. On demande
une polisseuse visiteuse.
— S'adresser à «Verva»
Christen <Ss Cie, Parc 87.

À XOUER à jeune fille
sérieuse, belle chambre

meublée, pour le ler mai
ou date à convenir. —
Téléphoner au 2 54 50,

entre 12 et 13 h.

A LOUER appartement
3 chambres, cuisine, tou-
tes dépendances , WC in-
térieurs, 3e étage, pour le
30 juin. — S'adresser au
bur. de L'Impartial. 9009

CHAMBRE et cuisine
meublées sont demandées
tout de suite. — S'adres-
ser à M. Vitali Cosimo,
Jaquet-Droz 9.

HOMME retraité honnête
et travailleur, cherche
travail quelques heures

par jour. — Faire offres
écrites sous chiffre D. S.
9128, au bureau de L'Im-
partial.
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...MAIS LA MORT
VA PLUS VITE !

FEUILLETON DE «L'IMPARTIAL » 29

de William P. Me QIVERN
Traduit de l'américain par L. ESCOUBE

— Ça m'est parfaitement égal , reprit Eastman, en haus-
sant les épaules. Ce n 'est guère le genre d'histoires qu
m 'intéresse, vous savez. Mais je vous indiquais simplemenl
ça, en passant! Si vous voulez vous servir de l'idée, ne vous
gênez pas !

Max Ringold fit claquer ses lèvres : « Vous voler ne serait
pas voler grand-chose , Eastman ! »

— Ha! beugla Crofield. Bravo! Ça vous sera égal que je
répète ça! Voilà qui est envoyé!

Max sourit , tout en caressant le genou de Dawn d'un
geste machinal: « Le répéter ? Vous le ferez de toute façon,
Crofield! Tout le monde le sait!»

— Ma foi , reprit Crofield avec bonne humeur, si une
chose ne vaut pas qu 'on la dise deux fois, c'est qu 'elle ne vaut
rien !

Eastman se refaufila dans la conversation: « C'est drôle »,
dit-il , et on n 'avait qu 'à le regarder pour se rendre compte

que ce qu 'il allait dire n'avait rien d'amusant. « J'ai été asse;
inquiet de mon travail, ces temps derniers et...

— Vous pouvez l'être ! intervint Dawn.
— ...j'ai décidé, continua Eastman , en ôtant ses lunette:

et sans paraître remarquer l'interruption, que j'avais fait
jusqu 'ici du travail trop sérieux ! Je suis arrivé à la conclusior
que ce serait une bonne chose que d'essayer d'écrire une vraie
nouvelle d'action ! Mais, quand je me suis mis à y penser,
mes idées ont été plus vite que moi et c'est toute une série
d'histoires qui m'est venue à l'esprit! Vous comprenez, j'ai
pensé que si je pouvais imaginer une suite de récits policiers
se passant chaque fois dans une ville différente, on pourrait
en composer une sorte de feuilleton à suivre... Par exemple,
on pourrait écrire : « Le Meurtre de Chicago », « Le Meurtre
de Los Angeles », etc. On pourrait même toucher les diffé-
rentes Chambres de commerce pour nous aider à exploiter la
vente du magazine!

— Génial! s'exclama Crofield en clignant de l'œil, sim-
plement génial ! Je suis persuadé que l'amour-propre des
citoyens de ces villes serait excité par ces nouvelles qui
attireraient l'attention sur un meurtre commis dans leur cité !
On pourrait même établir un concours entre elles, voir quelle
ville compte le plus de meurtres, quelle est la moins bien
pourvue en forces de police, etc. Après quoi, on pourrait
imaginer une autre série, traitant des cas de viols célèbres:
« Le viol de Chicago », « Le viol de Slippery Rock », etc. etc.

Eastman parut blessé: «On peut toujours trouver à cri-
tiquer n'importe quelle idée, quand on en a l'intention I »

— Il ne le veut pas vraiment! intervint Max Ringold.
— Vous parlez ! » dit Dawn, une feinte horreur sur le

visage. Elle me regarda en souriant: « Personne ne fait
grande attention au secrétaire de rédaction , à ce qu 'il me
semble; on dirait que nous tenons un meeting de grévistes.

Vous n'avez plus de suggestions à nous adresser à propos
de vos desiderata, Steve?»

— Des histoires, de bonnes histoires bien faites. Mais elles
doivent être sur le papier avant que nous les achetions!
Aussi je vous conseille de noter toutes les idées brillantes que
vous pouvez avoir afin que nous puissions auparavant les
examiner.

La conversation devint générale et, quand ils furent sut
le point de partir , Crofield les invita à la soirée qu 'il donnait
le lendemain. Ils acceptèrent avec plaisir et, après nous avoit
dit au revoir, ils s'en allèrent.

Crofield hocha la tête derrière eux: «Je n'ai jamais ren-
contré de vieux feuilletonniste. Ils doivent avoir une sorte de
cimetière, comme les éléphants, où ils se retirent vers la
quarantaine. »

— A moins qu 'ils ne trouvent une situation dans une
maison d'édition !

— Vous avez sans doute raison. Vous venez, n'est-ce
pas, demain soir ?

— Oui, je viendrai.
Cet après-midi, je descendis prendre une tasse de café avec

Carol; elle portait une nouvelle robe au joli décolleté et,
avec sa peau satinée, ses cheveux brillants, c'était un vrai
plaisir que de la regarder.

Je n 'avais personne à emmener avec moi chez Crofield , si
bien que, comme nous prenions notre café, je lui demandai
de m'accompagner. Elle dit oui, si vite que ie trouvai sa
réponse assez flatteuse.

— Ça sera sans doute une vraie bagarre I
— Ça m'amusera!
— Vous changez , dites-moi.
— Avec vous, je me sens tout autre, dit-elle tranquille-

ment, gravement.

— Je viendrai vous prendre vers les neuf heures », dis-je
Je détournai les yeux et changeai de sujet, essayant ainsi ds
lui faire comprendre que je n'avais pas voulu saisir le sens
de sa phrase.

Je me sentais incapable de parler avec elle des sentiment;
que j'éprouvais à son égard... en vérité, je n 'en savais rier
moi-même.

CHAPITRE IX

J'arrivai tard à la soirée de Crofield, avec Carol. Elit
n'habitait pas très loin de chez lui, mais, quand j'étais venu
elle n'était pas encore prête. Elle fit du café pendant que je
l'attendais, en prit une tasse avec moi et il était autour de
dix heures quand nous débarquâmes là-bas.

Dès la sortie de l'ascenseur, à l'étage, nous pûmes entendre
le bruit de la soirée... nous suivîmes un couloir; Crofield nous
accueillit à la porte, en smoking d'été blanc avec un-nœud
papillon. U paraissait très en forme et en route pour être
tout à fait ivre.

D nous sourit presque tendrement: « Massa Crofield , y
veut que vous venié vous saouler 'oyalement! Suivez-moi et
je vais vous montrer la plus grande collection de raseurs qui
ait jamais été réunie sous le même toit! »

Nous le suivîmes dans une petite antichambre et, par un
arge porche, dans le living-room. Un phono marchait dans
an coin, mais c'étaient surtout les convives, les responsables
iu bruit.

Gail me salua de la main , du fauteuil où elle s'entretenait
tvec Masterson et Tone. Je remarquai que Masterson avait
ivec lui sa petite amie des services artistiques , Florence
Bailey, créa t ure aux yeux tristes et effarés.

(A suivre.)
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\_—JF.—W '—_—_———WffyMr ————W ŝ_*T̂ _W_ _____99 ____W . 'Yy ''.'y vR
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toujours les Kellogg^s CORN FLAKES sont les |
bienvenus. A la maison ou en excursion, vous

en ferez en un tournemain un repas ravigotant.
Le paquet normal fr. -.95

Versez ces flocons dorés et croustillants directe- 
^^ Le paq uet de famille fr. 1.75

ment du paquet dans 1 assiette, arrosez-les de lait __ _̂^_M _^ —-» -*%x-- - —
froid pasteurisé et saupoudrez de sucre. Essayez-les *$Œ&Ëkffâ4%2£ / ^i^ j i L  £ X
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GAI LOGIS

Parc 69

Cours de français
donnés par professeur qualifié '

Pour débutantes s le mercredi de 20 à 21 h. 10 leçons.

Cours moyens le mercredi de 21 à 22 heures. 10leçons.

Début des cours, le mercredi 2 mai 1956.

Renseignements et inscriptions : Direction de Gai Logis, j
Parc 69 Téléphone 2 6806

j

OGIVAL S. A.
engage tout de suite

DECOTTEURS
REGLEUSES-
RETOUCHEUSES
ACHEVEURS

petites pièces ancres.
S'adresser au bureau Rue des
Crêtets 81.

FABRIQUE DE CADRANS
de la place CHERCHE

personnel
féminin

pour petits travaux . — S'adresser à
LA ROMAINE S. A., Nord 67.

A VENDRE

li Ii
en bon état de marche.
i pneus neufs, batterie et
partie électrique neuves,
porte-bagages, 4 vitesses
synchronisées. Taxes et as-
surances payées pour 1956.

S'adresser F. FATTON,
Prévoyance 100
La Chaux-de-Fonds
(entre 18 et 21 heures) .

Horlogers
complets

très qualifiés, aimant travail soigné,
trouveraient situation stable et d'avenir
dans fabrique d'horlogerie d'ancienne
renommée à Genève.
Offres détaillées sous chiffre S 5241 X,
à Publicitas, Genève.

Jeunes
ouvrières

habiles et consciencieuses
sont demandées tout de
suite. S'adr. Universo S.A,
No 3, Parc 15.

Vélos
dame et monsieur à ven-
dre avantageusement. —
S'adr. Paix 81, 2me étage
à droite.

r N
Vous serez toujours EN SÉCURITÉ SUR LA ROUTE

si vous avez eu une BONNE FORMATION DE CONDUITE
par le moniteur o f f i c i e l

MARCEL FELLER
Alexis-Marie Piaget 67 Tél. 2.57.84

Deux voitures à disposition , spécialement équipées pour
l'enseignement, 8 ou 20 C. V. au choix du client. Ou ecolage

sur la voiture de l'élève.

Table de théorie pour autos , motos et vélos-moteur.

k ___ /̂

JE CHERCHE

GOUVERNANTE - INSTITUTRICE
pour soins complets et surveillance des études de 2 garçons de 8 et : j
10 ans. Doit être à même d'assumer de grandes responsabilités étant ! !
donné l'absence de maîtresse de maison. \

En hiver : appartement centre ville (cuisnière et femme de cham- j
bre). En été : bord du lac. A

Qualifications nécessaires : maturité ou baccalauréat — caractère j
gai mais énergique — aptitudes sportives — connaissance de l'anglais j û
désirée. j j

Conditions de travail très favorables (1 mois de vacances) . Excel-
lent salaire. Très bons certificats exigés.. Entrée ler juin. j

Faire offres avec photo et curriculum vitae, sous chiffre AS 7708 G., j
Annonces Suisses S. A. «ASSA », Genève. I • '-.



M % LIGNES. . .
Cette journée du championnat suisse

de football figurait certainement par-
mi les plus importantes. En e f f e t , tant
au haut qu'au bas de l'échelle elle ne
devait pas manquer de clarifier les si-
tuations.

C'est maintenant chose fai te .  Et l'on
peut pronostiquer que Grasshoppers
sera champion suisse. En ce qui con-
cerne les relégations trois équipes
vont se livrer une lutte acharnée. A la
suite de sa nouvelle défai te  contre
Schaffhouse , Fribourg paraît d'o-
res et déjà condamné car il compte
trois points de retard sur l'avant-der-
nier Granges qui vient de perdre lui
aussi contre Grasshoppers. Quant à
Zurich, il totalise toujours 14 points,
soit deux de plus que Granges. Ainsi,
le duel Zurich-Granges promet de nous
réserver de vives émotions d 'ici la f i n
du championnat. En dépit de son re-
tard que l'on peut qualifier d'impor-
tant puis qu'il ne reste plus que quel-
ques matches à jouer , Granges nous
paraît mieux armé que Zurich pour
tirer son épingle du jeu. Mais atten-
dons la suite des événements .

Un résultat qui a procuré un plai-
sir intense à tous les sport i fs  romands,
c'est bien celui obtenu par Urania , pré-
cisément à Zurich. Par leur victoire, les
Genevois se sortent définiti vement de
l'ornière car ils comptent maintenant
cinq points de plus que Zurich. .

Le match Bâle-Bellinzone est de-
meuré nul. En fai t , il ne revêtait plus
grande signification , les deux forma-
tions se trouvant au milieu du classe-
ment et n'ayant plus rien à risquer ou
à espérer.

Par contre, un résultat qui étonne
fort , c'est bien celui enregistré à Chias-
so où les locaux ont sérieusement ros-
sé le Lausanne-Sports qui, lors de son
précédent match de championnat ,
avait pourtant mené la vie dure au
F.-C. Chaux-de-Fonds... 6 à 0, c'est
vraiment très lourd. S 'agit-il d'un sim-
ple accident ? Nous voulons l'espérer
avec les Vaudois.

A Genève, au terme d'une partie ser-
rée, Servette s'est imposé devant Lu-
gano et se rapproche ainsi sensible-
ment de Young-Boys, troisième au
classement , n'étant plus séparé de ce
dernier que par un point d 'écart.

* • •
En ligue B, aucun changement en

tête de liste, par suite de la victoire
des deux prem iers classés, Young-Fel-
lows et Lucerne. Par contre grâce à sa
"belle victoire sur Malley, Cantonal qui
a décidément le vent en poupe cette
saison, se hisse au quatrième rang,
ex-aequo avec sa victime d'hier .

C'est Winterthour le bénéf iciaire de
la journée puisque grâce à sa victoire
(bien mince d'ailleurs) sur Blue Star,
il passe au troisième rang.

En Ligue B, aussi, la lutte au bas
du classement p rend un relief parti-
culier. Par suite de sa victoire sur Nord-
stern, Rapid Lugano rejoint Blue Star
qui totalise 13 points. Ces deux équipes
comptent maintenant un point de re-
tard sur Thoune et deux sur St-Gall.
Là encore, nous allons au-devant de
luttes passionnantes.

Football
Le championnat suisse

Ligue nationale A
Bâle-Bellinzone 2-2.
La Chaux-de-Fonds-Young-Boys 0-0.
Chiasso-Lausanne 6-0.
Fribourg-Schaffhouse 0-1.
Granges-Grasshoppers 2-3.
Servette-Lugano 2-1.
Zurich-UGS 1-2.

Ligue nationale B
Berne-Soleure 1-4.
Bienne-Thoune 4-1.
Lucerne-Saint-Gall 3-1.
Mallëy-Cantonal 2-3.
Rapid Lugano-Nordstern 1-0.
Winterthour-Blue Stars 1-0.
Young-Fellows-Longeau 4-1.

Première ligue
Suisse romande : Forward - US Lausan-

ne 1-1 ; Monthey - US Bienne-Boujean 3-0;
Sion - Martigny 2-1 ; Vevey - Montreux
1-3 ; Yverdon - Sierre 1-0.

Suisse centrale : Aarau - Berthoud 2-0 ;
Birsfelden - Concordia 4-4 ; Delémont -
Olten 3-0 ; Petit-Huningue - St-Imier 5-1 ;
Porrentruy - Helvetia 5-2.

Suisse orientale : Bodio - Oerlikon 3-1 ;
Brûhl - Wil 4-1 ; Locarno - Baden 2-2 ;
Police Zurich - Zoug 1-3 ; Red Star -
Mendrisio 5-2.

Le championnat des réserves
Bàle - Bellinzone 3-1; La Chaux-de-Fonds -

Young-Boys 1-1 ; Chiasso - Lausanne 7-1 ;
Fribourg - Schaffhouse 1-0 ; Granges -
Grasshoppers 0-0 ; Servette - Lugano 6-1 ;
Zurich - UGS 3-1.

Berne - Soleure 2-0 ; Bienne - Thoune
1-2 ; Lucerne - St-Gall 2-1 ; Malley - Can-
tonal 1-5.

Chaux-de-Fonds et Young-Boys font match nul 0 à 0
Au terme d'une partie serrée

Quatre minutes avant la fin du match, les Bernois ont bénéficié d'un penalty,
mais Roesch a tiré à côté...

Si la partie disputée hier a la Char-
rière devant quelque six mille specta-
tateurs ne fut pas de toute première
qualité elle plut néanmoins beaucoup
au public car elle fut variée à souhait ,
les deux équipes se tenant de très près
et attaquant tour à tour. C'est ainsi
que l'on assista à de constants renver-
sements cle situation. De nombreuses
phases donnèrent la chair de poule
aux deux clans des supporters. On en-
registra beaucoup de chance de part
et d'autre , et trop souvent aussi de la
maladresse chez les avants. D'une fa-
çon générale d'ailleurs, les défenses
se révélèrent supérieures aux attaques.

Pour l'occasion , le F. C. Chaux-de-
Fonds, qui conservait encore, en cas
de victoire, une petite chance de re-
joindre Grasshoppers et , peut-être, de
le coiffer sur le poteau , avait modifié
son équipe. C'est ainsi que Leuenberger
fut placé au poste habituellement te-
nu par Zapella et s'en tira fort bien.
Quant au bouillant Gino il réalisa une
performance très probante a son nou-
veau poste de demi-aile et on le vit
plusieurs fois s'essayer au but , avec
conviction et, il faut le dire, une préci-
sion qui méritaient un meilleur sort !

Mauron avait réintégré son poste
d'inter tandis que Kauer était viré à
l'aile droite et Morand à l'aile gauche.
Ainsi formée, avec évidemment Ante-
nen comme inter-droit, la ligne d'a-
vants locale sembla avoir retrouvé sa
cohésion et ses offensives nous paru-
rent mieux organisées, mieux condui-
tes que lors du match de Lausanne. On
eut cependant le tort, dans la phase
finale des attaques, de jouer peut-être
trop en hauteur, ce qui facilita énor-
mément I». tâche des longs et puis-
sants défenseurs bernois. En outre, les
shoots aux buts ne furent guère précis.

Chez Young-Boys, grande partie de
Eich (son vis-à-vis ne le lui céda d'ail-
leurs en rien). La défense montra
beaucoup d'énergie au travail mais ne
donna cependant jamais l'impression
de former un mur infranchissable...

On ne saurait par contre, féliciter
les avants bernois qui firent preuve

Une phase de j eu  montrant les Chaux-de-Fonniers a l'attaque. Mauron vient
de shooter malgré la tentative d'interception de Roesch. A gauche, on recon-

naît Fe sselet. (Photos Binn.)

d'une maladresse impardonnable. Nous
songeons en particulier à Scheller qui
eut trois ou quatre fois, le but de la
victoire au bout du soulier et botta la-
mentablement à côté. Meier , trop lent ,
parut bien fatigué en deuxième mi-
temps.

A la suite de ce résultat nul, le F.-C.
Chaux-de-Fonds ne peut plus espérer
rejoindre Grasshoppers qui vient de
battre Granges derechef. On le regret-
tera d'autant plus qu'on a l'impression
qu 'il manque peu de choses à notre
équipe pour qu'elle retrouve son ren-
dement et son efficacité des saisons
précédentes.

Sur tir de Kauer , Eich s'apprête à
cueillir la balle, mais une mêlée se pro-
duit et Eich tombe à plat ventre. Venue
on ne sait d'où , la balle lui tombe alors
sur le dos et roule gentiment sur le
postérieur du gardien bernois. Finale-
ment, c'est Bigler qui l'extrait délica-
tement et dégage !

Deuxième mi-temps
Chaux-de-Fonds attaque et obtient

coup sur coup deux corners. Le second
est tiré par Kauer qui envoie sur le
pied de Morand. Enfin le but ? Non ,
notre avant s'encouble.

Décidément, la maladresse est à l'or-
dre du jour. Young-Boys attaque à son
tour et sur passe de Scheller, Grûtter ,
seul devant Fischli, s'offre le luxe de
« louper » lamentablement.

Durant les vingt premières minutes,
Chaux-de-Fonds attaque résolument et
se livre à un siège en règle du camp
bernois. Mais Eich est en pleine forme
et les arrières se défendent comme des
lions. On note en outre plusieurs essais
de Morand , Kauer et Zappella qui pas-
sent non loin des buts.

Puis, Young-Boys manque deux oc-
casions uniques de scorer par Scheller
qui fait preuve d'une maladresse in-
croyable tandis qu'il n'a plus qu'à
pousser la balle au filet. Ensuite,
Fischli, en pleine forme, épargne deux
buts à son équipe en plongeant suc-
cessivement dans les jambes de Hamel
et de Griitter

A la 39e minute, Morand manque
une nouvelle occasion de marquer en
envoyant de volée dans les décors.

Puis , Scheller réussit un but d'ail-
leurs justement annulé pour off-side.

Coup de théâtre à la 41e minute.
Ehrbar fauche Scheller dans le carré
des seize mètres. C'est penalty. Roesch
tire... la balle touche le montant gau-
che et sort en behind...

Les deux équipes tirent encore cha-
cune un corner au cours de la dernière
minute, mais aucune ne parviendra à
marquer. Si bien que le match se ter-
mine sur le résultat nul de 0 à 0.

G. Z.

HBcSl

i_a liste oes aroiu.es îmernauonau-x,
qui vient de paraître, comprend , à côté
de directeurs de jeu de toutes les fédé-
rations, les Suisses suivants :

Fritz Buchmûller (Zurich) , Emilio
Guidi (Bellinzone) , Josef Guide (St-
Gall) ,. Victor Schicker (Berne) , Paul
Wyssling (Zurich) , René Baumberger
(Lausanne ) , Gino Bergamini (Viga-
nello) et Gottfried Dienst (Bâle).

Des arbitres suisses sur la liste
internationale

Ligue nationale A
Matches Points

1. Grasshoppers 20 33
2. La Chaux-de-Fonds 20 28
3. Young Boys 20 25
4. Servette 20 24
5. Bâle 20 22
6. Chiasso 20 20
7. Lausanne 20 19
8. Lugano 20 19
9. Bellinzone 20 19

10. Schaffhouse 21 19
11. U. G. S. 21 19
12. Zurich 20 14
13. Granges 20 12
14. Fribourg 20 9

Ligue nationale B
Matches Pointa

1. Young Fellows 21 28
2. Lucerne 20 26
3. Winterthour 20 25
4. Bienne 20 24
5. Cantonal 20 24
6. Malley 20 24
7. Nordstern 21 22
8. Berne 20 20
9. Soleure 20 18

10. Longeau 20 16
11. Saint-Gall 20 15
12. Thoune 20 14
13. Blue Stars 20 13
14. Rapid Lugano 20 . 13

Concours du Sport-Toto
Somme totale aux gagnants : 464.432 fr.

50. Somme à chaque rang : 154.810 fr. 80.
Colonne des gagnants :

x x l  2 2 1  2 2 1  1 2 1

Classements
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Chaux-de-Fonds bénéficie du coup
d'envoi , mais Schneiter intercepte et
lance Hamel qui est sifflé off-side.

Les locaux descendent à leur tour et ,
sur passe de Mauron, Fesselet envoie
de peu à côté.

i

Les équipes
Young-Boys : Eich , Bigler, Bae-

riswyl, Roesch, Steffen , Schneiter,
Gruetter, Hàuptli , Meier, Hamel,
Scheller.

F. C. Chaux-de-Fonds : Fischli,
Leuenberger, Ehrbar, Zapella , Ker-
nen, Eggiman, Morand, Mauron,
Fesselet, Antenen, Kauer.

Arbitre : M. Wyssling de Zurich.
> J

A la 5e minute, Zappella qui opère
aujourd'hui en qualité de demi, réussit
un magnifique shoot depuis 25 mètres
qui oblige Eich à faire appel à toutes
ses ressources pour le maîtriser.

A la 15e minute, tandis que Young-
Boys est à l'attaque, Hàuptli « shoote »

involontairement la « tête » de Ehrbar
qui s'était baissé. Heureusement, le
petit arrière est solide et après quel-
ques compresses d'eau froide, il peut
reprendre son poste.

Peu après, les locaux se font très
pressants et l'on note en particulier
un magnifique « retourné » d'Antenen,
dévié par Steffen. Puis, Mauron réussit
à passer Eich qui s'est aventuré hors
de ses bois. Il tire... la balle va entrer...
non ! car Roesch parvient à sauver in
extremis.

Puis, à la 29e minute, on note un
puissant tir de Fesselet, splendidement
retenu par Eich.

Les deux équipes sont ensuite à tour
de rôle assistées par la chance. Du côté
chaux-de-fonnier, la balle longe la
ligne de buts alors que tous les dé-
fenseurs sont passés ; de l'autre côté,
Roesch , sauvera une nouvelle fois alors
que Eich est battu .

Puis, Fischli doit plonger dans les
jambes de Hamel qui a filé entre Ker-
nen et Leuenberger.

A la 40e minute, une situation co-
mique se produit devant les bois de
Youne-Bovs.

Fischli qui f i t  une brillante partie s'apprête à bloquer la balle...sous le men
ton de son coéquipier. Kernen. On reconnaît à gauche, Scheller.

Le film de la partie



Castellotti (Ferrari) brillant vainqueur des mille Milles
à la moyenne de 137 km. 442. - L'épreuve a été endeuillée par plusieurs accidents

mortels. - Stirling Moss contraint à l'abandon. - Fangio termine quatrième.
Le premier départ pour la 23e course

des « Mille milles » , épreuve classique
internationale, a été donné samedi soir
par M. Castagneto, président de l'Au-
tomobile-Club de Brescia, à la Fiat de
l'Italien Santinello, appartenant à la
catégorie de 500 à 950 cmc. de cylin-
drée. Puis les départs des 379 concur-
rents se sont échelonnés de trente en
trente secondes, pour les petites caté-
gories, et toutes les minutes à partir de
la catégorie « 1000 », pour s'élancer sur
les 1597 kilomètres de la grande ren-
donnée. Au déport , à Brescia, les con-
ditions atmosphériques étaient bonnes.
L'état des routes étaient également
bon, selon les experts. Ce qui n'a pas
empêché la course de connaître son lot
d'accidents, dont plusieurs furent mor-
tels...

Sous une pluie battante...
C'est sous une pluie battante , sou-

vent accompagnée de fortes rafales de
vent et de brouillard , que s'est courue
la première partie des mille milles. Ces
conditions atmosphériques défavora-
bles ont eu pour effet de gêner considé-
rablement les pilotes qui , de ce fait,
n'ont pas égalé les moyennes établies
l'an dernier sur ce même parcours. En
effet , alors que sur les 68 kilomètres
qui séparent Vérone de Brescia, l'Ita-
lien Paolo Marzotto avait obtenu une
moyenne de 199 kmh., cette année, Eu-
genio Castellotti n'a pu faire mieux
que 193,171.

Dès le départ , Castellotti était en
tète. Après 151 km. de course, couverts
en 46' 38" (moyenne 194 km. 281) , le
conducteur de la Ferrari menait tou-
jours, suivi à 57" par Taruffi et l'An-
glais Stirling Moss, auteur d'une spec-
taculaire remontée. Toutefois, les posi-
tions changeaient à Ravenne (303 km.
couverts en 1 h. 45' 36", à la moyenne
de 172 km. 159) : Castellotti et Taruffi
dominaient encore leurs adversaires les
plus dangereux, mais devançaient Pe-
ter Collins, qui s'était porté en troisiè-
me position , Luigi Mosso, Juan-Manuel
Fangio et Stirling Moss. Peu après, on
apprenait que les Allemands Berghe
Trips et G. Riess, tous deux sur Mer-
cedes 300, étaient parvenus à s'inter-
caler dans le groupe des grosses cy-
lindrées.

Peu avant Riniini (km. 380) , Piero
Taruffi , qui s'était porté en tête, était
contraint de s'arrêter pour vérifier les
freins de sa Maserati.

A Ancône, après 475 km. de course,
couverts en 2h55"19" (moyenne 162
km. 403) par le leader Castellotti , les
deux Allemands Berghe Trips et G.
Riess se maintenaient toujours dans
le groupe de tête. A la sortie de la ville,
toutefois, Trips perdait le contrôle de
sa voiture qui allait s'arrêter dans un
pré. Le pilote sortait indemne de l'acci-
dent mais devait abandonner.

Castellotti n'a pas
abandonné

le commandement
A Rieti , Castellotti était toujours au

commandement, ayant couvert les 789
km. qui séparent cette ville de Brescia
en 5 heures exactement (moyenne 157
km.798) et il comptait plus de 10' d'a-
vance sur Collins, qui était parvenu à
distancer Riess de l'44", 19' sur Musso
et 20'50" sur Fangio qui ne pouvait uti-
liser au maximum sa Ferrari par suite
du mauvais fonctionnement de l'allu-
mage.

Le Monégasque Louis Chiron , sur Os-
ca, avait été contraint à l'abandon à
Pescara (km . 630) par suite du fonc-
tionnement défectueux du changement
de vitesse de sa voiture. Le pilote an-
glais J. Eath, sur HWN, qui avait été
légèrement blessé dans un accident qui
s'était produit à Pescara où sa voiture
avait dérapé sur la route glissante et
s'était renversée dans un fossé. Heath
souffrait d'une fracture au. bras gau-
che et de contusions au visage, mais
son état n'inspirait aucune inquiétude.

Abandon inexplique
de Moss

A Rome, pas de changement dans
les positions. Castellotti passe le-pre-
mier, ayant couvert les 874 km. en 5 h.
41' 30", soit à la moyenne, de 153 km.
557. Auparavant, l'Anglais Stirling Moss
avait abandonné à Pescara, et l'on
ignore les raisons de cet abandon.

A Viterbo (955 km.) Castellotti con-
serve le commandement devant Col-
lins qu'il précède de 11' mais derrière,
Riess a rétrogradé à la 5e place, au
profit de Musso et Fangio. A Viterbo,
la moyenne du leader et de 150 kmh.

Castellotti fait preuve d'une maîtrise
extraordinaire, mais à Florence (1171
km. en 8 h. 24'38", moyenne 139 km.
229) , il a perdu un peu de terrain sur
Collins qui se montre très sûr. Musso
et Fangio suivent à plus de 20 minutes
et Riess a dû céder la cinquième place
à Perdisa , au volant de sa Maserati.

La course semble jouée et il paraît
improbable que le champion italien
soit rejoint , à moins d'un incident mé-
canique. Mais derrière, la lutte pour les
places d'honneur est serrée.

A Crémone, à 143 km. de l'arrivée,
Eugenio Castellotti est toujours en tête
et il a légèrement augmenté son avan-
ce sur son poursuivant Collins. De son
côté , Juan Manuel Fangio a encore
perdu de précieuses minutes sur Musso
et il commence à être menacé par le
Belge Gendebien qui fait une sérieuse
remontée et a passé en cinquième po-
sition.

Les derniers kilomètres n'apportent
pas de changement dans le classement
des premiers, et Eugenio Castellotti
termine en brillant vainqueur , au vo-
lant de sa Ferrari 3500, avant couvert
les 1597 km. du la course en 11 h. 37' 10"
(moyenne 137,442).

Le classement
1. Eugenio Castellotti , Italie, sur Ferrari

3500, les 1597 km. en 11 h. 37' 10" (moyenne
137,442) ; 2. Peter Collins, Grande-Breta-
gne, sur Ferrari 3500, 11 h. 49' 28" (135,050);
3. Lui gi Musso, Italie, sur Ferrari 3500,
12 h. 11' 49" (130,934) ; 4. Juan Manuel
Fangio, Argentine, sur Ferrari 3500, 12 h.
26' 50" ; 5. Olivier Gendebien, Belgique,
sur Ferrari 2500, 12 h. 29' 58" ; 6. P. Met-
ternich, Allemagne, sur Mercedes 300 SL,
12 h. 36' 38" ; 7. W. Siedel , Allemagne, sur
Mercedes 300 SL, 12 h. 38' 24" ; 8. J. Fol-
let , France, sur Mercedes 300 SL, 12 h. 49'
58" ; 9. Giulio Cabianca , Italie, sur Osca ,
12 h. 57' 11" ; 10. G. Riess, Allemagne, sur
Mercedes 300 SL, 13 h. 06' 31".

Le Ber gagne la quatrième étape Valladolid-Madrid
Le Tour d'Espagne ... sous la neige

Hugo Koblet se maintient dans le groupe de tête

La quatrième étape du Tour d'Espa-
gne, Valladolid-Madrid (212 km.) a été,
dans l'ensemble, assez calme, l'unique
bataille de la journée ayant été dé-
clenchée à 60 km. du but , sur les ram-
pes de l'Alto de Los Leones, col de se-
conde catégorie.

Pendant les 100 premiers kilomètres,
courus sur le plat, avec de rares et lé-
gers dénivellements, le' peloton s'est
maintenu compact, un froid très vif
régnant notamment dans la province
d'Avila.

C'est le régional espagnol Chacon qui
a provoqué l'étincelle décisive, en pre-
nant la fuite, à Villacastin, à 128 km.
du départ. Peu après, l'Espagnol Baha-
montès et le Français Bergaud se sont
détachés du peloton pour prendre en
chasse le fuyard qu 'ils ont rejoint avant
d'arriver au sommet de l'Alto de Los
Leones.

Au passage à ce col , Bahamontès a
battu Bergaud au sprint, Chacon étant
à 200 m. Dans la descente, le peloton
a filé à vive allure, sous la conduite de
Louison Bobet et a finalement rattrapé
les trois fugitifs au village de Guadar-
rama.

Rien a signaler jusqu 'à l'entrée de
Madrid que le peloton a traversé à une
allure vertigineuse. Mais, un kilomètre
avant la ligne d'arrivée , le Français
Claude Le Ber est parvenu à se déta-
cher, emmenant dans sa roue l'Espa-
gnol Miguel Bover. La victoire finale est
revenue à Le Ber dont la pointe de
vitesse a eu raison de son rival direct
qui a été battu d'une longueur. Le pe-
loton n'a pas tardé à faire son appa-
rition sur le circuit du Retiro, l'Espa-
gnol Miguel Poblet s'assurant la troi-
sième pace au sprint.

Classement de l'étape
1. Claude Le Ber , France, 5 h. 39'25" ;

2. Miguel Bover , Espagne, même temps ;
3. Miguel Poblet , Espagne, 5 h. 39'35" ;
4. Arrigo Padovan , Italie ; 5. Rik van
Steenbergen, Belgique ; 6. ex-aequo,
dans le même temps que Arrigo Pado-
van, le peloton, comprenant entre au-
tres, les Français Louison et Jean Bo-
bet, Gilbert Bauvin et Roger Walko-
wiak, les Espagnols Federico Baha-
montès, Antonio Barrutia , Salvador
Botella , Francisco Massip et Jésus Lo-
rono, les Italiens Nino Defilippis, Gian-
carlo Astrua, Angelo Conterno, Glu-

seppe Buratti , Giuseppe Favero et Ro-
berto Falaschi , le Suisse Hugo Koblet
et les Belges Edgard Sorgeloos et Ray-
mond Impanis. Puis : 56. Martin Metz-
ger, Suisse, 5 h. 47'47" ; 57. Oscar von
Bûren , Suisse, 5 h. 48'26" ; 67. Emilie
Croci-Torti , Suisse, 5 h. 57'37" ; 69.
Remo Pianezzi , Suisse, 5 h. 57'37".

Au cours de l'étape, le Français Paul
Rémy, indisposé , a abandonné peu
après le ravitaillement de Villacastin ,
avant d'aborder le col de Los Leones.

Classement général
1. Angelo Conterno, Italie, 24 h. 07'

24" ; 2. ex-aequo : Rik van Steenber-
gen, Belgique , Raymond Impanis, Bel-
gique , Louison Bobet, France, Jean Bo-
bet , France , Gilbert Bauvin, France ,
Federico Bahamontès Espagne, Jésus
Lorono, Espagne, Salvador Botella , Es-
pagne, Hugo Koblet , Suisse, Brian Ro-
binson, Grande-Bretagne, tous en 24 h .
10'17" ; 12. Miguel Bover , Espagne, 24 h.
12'59" ; 13. Claude Le Ber , France, 24 h.
14'40" ; 14. Louis Bergaud , France, Ed-
gar Sorgeloos, Belgique, Giancarlo As-
trua, Italie, Arrigo Padovan , Italie, Mi-
guel Chacon, Espagne, Francisco Mas-
sip, Espagne, Cosme Barrutia , Espa-
gne, Manolo Rodrlguez, Espagne, José
Perez Llacer, Espagne, tous 24 h. 14'
50". Puis : 48. Remo Pianezzi , Suisse,
24 h. 35'25" ; 63. Emilio Croci-Torti ,
24 h. 58'24" .; 66. Martin Metzger , Suis-
se, 25 h. 04'25" ; 69. Oscar von Bûren ,
Suisse, 25 h. 11'12".

Handball
Championnat Ligue nationale B

Young-Boys bat
La Chaux-de-Fonds 12 à 7
Pour l'ouverture de la saison de hand-

ball à La Caux-de-Fonds, le HBC local
recevait dimanche matin au Stade de
l'Olympic la très forte formation des
Young-Boys, sérieuse prétendante au titre.

Sous les ordres de M. Aljechin, de
Bàle, et devant quelque 500 spectateurs, les
Chaux-de-Fonniers s'alignent dans la com-
position suivante :

Bésomi (Allemann) : Froidevaux, Koller ;
Monnier, Depierre, Berger : Schoeb, Ae-
schlimann, Pickel, Bochsler, Podak (Ju-
nod).

Durant la première mi-temps, les Ber-
nois se montre très actifs et ouvrent la
marque après deux minutes de jeu.

Continuant à harceler la défense chaux-
de-fonnière, Young-Boys peut encore obli-
ger notre gardien à s'avouer batou à deux
reprises.

A la 6e puis à la 8e minute Aeschli-
mann obtient deux magnifiques succès.
Mais les visiteurs ne l'entendent pas ainsi
et après 12 minutes de jeu le score est
porté à 6 à 3 en leur faveur.

Enfin , dans les dernières minutes de cet-
te première partie, Aeschlimann, encore
lui , marque un troisième but pour son équi-
pe, tandis que les Bernois terminent sur
une belle lancée et arrivent au repos avec
une confortable avance de 8 buts à 3.

C'est à nouveau Young Boys qui ouvre
les feux en seconde mi-temps. Cependant,
Bochsler , coup sur coup, marque deux
splendides buts, alors que Schoeb et Ae-
schlimann réduisent la marque, ramenant
le score à 9 à 7.

Alors que l'on croyait à une égalisation
pour nos Chaux-de-Fonniers, leurs adver-
saires abusent de leur force physique et
dans les toutes dernières minutes mar-
quent à trois reprises, portant finalement
le score à 12 à 7 en leur laveur.

Chaux-de-Fonds, on l'a constaté, fait
son difficile apprentissage en Ligue na-
tionale B. La défense, malgré les douze
buts reçus, n 'a pour autant pas démérité.
Allemann qui a remplacé Bésomi, blessé,
a fait une bonne partie et spécialement
en seconde mi-temps.

Quant à la ligne d'attaque, regrettons
son manque de décision ainsi que la ra-
reté de ses shoots au but.

X.

Escrime
Retentissante victoire belge

à Budapest
Le Belge Delannoy a obtenu un succès

retentissant à Budapest , en battant tous
ses adversaires dans la poule finale du
tournoi international à l'épée. Voici le
classement final :

1. Delannoy, Belgique , 8 victoires ; -2. Gi-
rekidze , URSS , 5 v. ; 3. Rerich , Hongrie, 5
v. ; 4. Saj tchouk , URSS, 5 v. ; 5. Gabor ,
Hongrie , 3 vict. ; 6. Berzenyi , Hongrie , 3 .v.;
7. Gombai , Hongrie , 3 v. ; 8. Balthazar , Hon-
grie , 2 v. ; 9. Rydz , Pologne, 2 v.

Delannoy a battu Balthazar 5-2, Rerich
5-2, Berzsenyi 5-1, Gabor 5-3, Gombai 5-3,
Rydz 5-3, Girekidze , URSS, 5-2 et .Saj-
tchouk 5-2.

ECHOS DU MONDE SPORTIF

L'opinion de Cocolet MORAND ,
du F. C. Chaux-de-Fonds :

« VIVI-KOLA est meilleur et d'une
classe supérieure, car c'est la seule
marque utilisant l'eau minérale répu-
tée de la Source d'Eglisau. Aussi , je
recommande très chaleureusement
VIVI-KOLA à tous les clients de mon
Bar à café , sachant qu 'ils ne seront
jamais déçus en buvant cette marque».

R. MORAND.

Le feuilleton Illustre
des enfants

par Wi lhelm H A N S E N
— Arthur tu es là, ? C'est

Petzi 1
— Il vaut mieux frapper &

la fenêtre !... Personne.
— Eh ! Ar thur, où es-tu ? — Il n 'est pas dans la che-

minée non plus. Où peut-il bien
«tre ?

Petzi , Riki
et Pingo
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Grandes sources 51°. Bains de longue durée en grandes piscines et cabines privées.
Massages sous l'eau - Fango - Rhumatismes divers - goutte - sciatique - cir-
culation - maladies de femmes - convalescence.

LA CURE THERMALE IDÉALE A LA MONTAGNE
HOTELS avec établissement de bains : Alpes - Maison Blanche - Grand Bain

Bellevue - Fiance - Union
Téléphone (027) 5 41 04 OUVERTURE DE SAISON 19 MAI
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Football
A Budapest

Hongrie-Yougoslavie 2 à 2
(mi-temps 1-1)

En match international Hongrie -' Yougo-
slavie , disputé dimanche à Budapest , les
deux équi pes ont fait match nul 2-2 (mi-
temps 1-1). La rencontre de juniors a été
remportée par la Hongrie, qui a battu la
Yougoslavie par 6 à 0 [4-01.

Le championnat de France
Résultats de la 29e journée en lre div. :
Strasbourg - Lens 1-0 ; Lyon - Racing

Paris 3-1 ; Toulouse - Nancy 1-0 ; Lille -
Sochaux 1-2 ; Bordeaux - Nîmes 2-1 ; Metz -
Marseille 2-3 ; Troyes - St-Etienne 1-1 ;
Sedan - Monaco 2-1 ; Nice - Reims 1-0.

Classement : 1. Nice , 37 points ; 2. Lens,
35 ; 3. Racing Paris , St-Etienne et Lyon , 34 ;
6. Sedan , 33»

2e division (34e journée] : Le Havre -
Sète 2-0 ; Toulon - Aies 1-0 ; Stade fran-
çais - Cannes 5-1 ; Angers - Red Star 6-1 ;
Montpellier - Roubaix 4-2 ; Besançon - Per-
pignan 1-0 ; Aix-en-Provence - Grenoble
3-3 ; Rennes - Béziers 1-1 ; Valenciennes -
Nantes 1-2 ; C. A. Paris - Rouen 1-1.

Classement : 1. Rennes , 48 ; 2. Béziers et
Angers , 45 ; 4. Valenciennes , 44 ; 5. Aies
et Stade français , 42.

Le championnat d'Italie

Fiorentina contraint au match
nul par Rome

Résultats de la 28e journée : Atalanta -
Internazionale 1-1 ; Napoli - Lazio 1-2 ; Pa-

dova - Juventus 1-1 ; Roma - Fiorentina 1-1;
Sampdoria - Novara 1-1 ; Spal - Lanerossi
5-0 ; Torino - Genoa 2-2 ; Triestina - Bolo-
gna 1-3 ; Milan - Pro Patria 3-3.

Classement : 1. Fiorentina , 46 ; 2. Milan ,
35 ; 3. Internazionale, 32 ; 4. Lazio , 31 ; 5.
Sampdoria , 30.

Le «sorcier» n'a pas dit son dernier mot !

Stanley Matthews (41 ans)
à nouveau sélectionné
pour jouer contre le Brésil

Les sélectionneurs anglais ont de-
nouveau retenu Stanley Matthews, âgé
de 41 ans, pour l 'équipe qui doit ren-
contrer*le Brésil le 9 mai à Londres.
Le team national britannique évoluera
vraisemblablement dans la formation
suivante :

Reg Matthews (Coventry) ; Hall (Bir-
mingham) , Byrne (Manchester Uni-
ted) ; Dickinson (Portsmouth) , Wright
(Wolverhampton) , Atyec (Bristol Ci-
ty) , Tommy Taylor (Manchester Uni-
ted) , Haynes (Fulham) , Grainger
(Shef f ie ld  United , première sélection) .

Les mêmes joueurs, à l' exception de
Stanley Matthews, se rendront sur le
continent au cours du mois de mai pour
rencontrer la Suède à Stockholm (16
mai) , la Finlande à Helsinki (20 mai)
et l'Allemagne à Berlin (26 mai) . Se-
ront également du voyage : le gardien
Wood (Manchester United) , l'arrière
Cummings (Burnley) , le demi Clay ton
et les avants Astall (Birmingham) ,
Berry (Manchester United) , Lofthouse
(Bolton) et Wilshaw (Wolverhampton) .

Rocky Marciano, champion du
monde toutes catégories, a confir-
mé vendredi soir, au cours d'une
séance de presse tenue à New-
York, sa décision d'abandonner
son titre sans combattre et de se
retirer définitivement du ring.

Marciano, qui aura 33 ans le 21
septembre prochain et n'a jamais
été battu en 49 rencontres, a pris
cette décision dans l'intérêt de sa
famille et surtout de sa fille Mary
Anne. Il avait remporté son titre
mondial le 23 septembre 1952, à
Philadel phie, contre le tenant du
titre Jersey Joe Walcott et il l'a-
vait défendu six fois victorieuse-
ment. Des 49 combats qu'il a dis-
putés au cours de sa brillante car-
rière, il en avait gagné 43 par k. o.
et le reste aux points.

\
CONFIRMATION

Rocky Marciano
abandonne la boxe
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J ? Rayon de Pantalons.
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JLorsque vous Je verrez, 1 envie vous prendra
de choisir plusieurs paires plutôt qu'une.

PANTALONS en PEIGNÉ Celle que vous aurez choisie subira l'essayage
ou GABARDINE PURE laine : 

y ë

Fr. 49.-, 55.-, 60.-, 68.-, 75.- Ie plus précis ( ) Aussi pouvons-nous

PANTALONS NEW-BELT avec large vous dire : «Où trouver mieux?»
ceinture élastique brevetée, main-
tien parfait , peigné haute qualité (*) Ceinture, longueur ef

rr. 75.— largeur du canon , suivant désir. 
_**̂ N_
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ODAC baisse les prix

Mobilier complet
à vendre

(neuf de fabrique)
« installé comme chez vous » dans

notre exposition , comprenant :
* 4 tabourets laqués ivoire , dessus in-

laid , 1 table de cuisine assortie,
* 1 chambre à coucher en bouleau se

composant de : 2 lits, 2 tables de
nuit, 1 coiffeuse, 1 armoire 3 portes
dont celle du milieu galbée , 2 som-
miers métalliques à têtes réglables ,
2 protège-matelas, 2 matelas, 1
splendide couvre-lits, 1 tour de lits
moquette,

* 1 chambre à manger, comprenant :
1 grand buffet de service en noyer,
à cinq portes et vitrine, 1 table à
rallonges pieds colonnes et 6 chaises ,

* 1 studio composé de : 1 divan avec
coffre , transformable en double-lits,
2 fauteuils, les 3 pièces recouvertes
d'un joli tissu de Langenthal.

Ce mobilier complet ne coûte que
Fr. 398©.-

livré et installé franco domicile, avec
garantie de 10 ans. Facilités de paie-
ment.
Fiancés ! nous venons vous chercher
en automobile au moment qui vous
convient le mieux ; fixez aujourd 'hui
encore un rendez-vous.
AMEUBLEMENTS ODAC COUVET

s Grande Rue 34-36
c Téléphone (038) 9.22.21

I

Les ¦

Vélos moteurs I
derniers modèles faHi

MONZA - MARS - ZENITH ||||
MÉTÉOR - STAR - VICKY || |

AMI - CAPRI - N. S. U. f f î &

sont en stock chez K«B

DEUAUK KUHFUSS I
Collège 5 Tél. 2 23 21 H*

Dans les ménages riches ., ,
Dans les ménages modestes
« SIBIR » a sa place indp

SIBIR est le frigo le plus répandu en
Suisse, grâce à son parfait fonctionnement.

'•* 130.000 appareils sont actuellement en
• î fonction en Suisse, ce sont autant de

références.
Appareil 40 litres avec deux grilles et

_ i récipients Fr. 295.—
?. • Appareil 1956, 60 litres, avec compartiment

séparé pour légumes, fonctionnement i
automatique, consommation minimum

y 60-80 Watts,
tout compris Fr. 400.—

ALPINA
Compagnie d'assurances

F. BLANC, Agent général

Informe sa clientèle
qu'il transfert ses bureaux à

l'Avenue Léopold - Robert 88
2" étage

A remettre au 30 avril 1956 ou date à con-
venir :

bel appartement de 5 chambres
quartier : Nord-Ouest, vue imprenable,
cuisine, bains, chauffé , eau chaude, concierge ,

Offres sous chiffre G. J. 8299, au bureau de
L'Impartial.

Wf)/  Rendez-vous
f/pv 1̂ rapidement
V-X PÉDICURE '

A V E N U E  LÉOPOLD ROBERT II
TÉL.2.46.14

Entrés bains publics Fermé ls lundi

Fabrique de cadrans de la place cherche
pour entrée immédiate

pelvoÉÈ
ayant excellente vue pour être formées
sur travaux de visitages.

Prière de se présenter au bureau de
A L D U C  S.A., Staway-Mollondin 17,
de préférence l'après-midi.
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Roman de Claude JAU NI ERE

> Car ce n'est pas seulement parce qu'elle n'est
pas jolie que j'ai fui Agnès Gurcié , ce n'est pas
non plus parce que sa toilette ne m'a pas paru
élégante, mais seulement parce qu'elle portait sur
son visage, parce qu'il y avait dans son attitude
ce que je déteste le plus au monde : la résigna-
tion.

» Elle ne se savait pas observée et j' ai pu, de
l'endroit où je m'étais placé, derrière un bouquet
d'arbres, la détailler à loisir. Elle m'a donné
une terrible impression de tristesse et de décou-
ragement. On la sent submergée par la grisaille
qui l'entoure et la certitude qu 'elle n'en sortira
pas. Elle est venue à ce rendez-vous vaincue
d'avance et elle avait raison, puisque, pour elle ,
je n'y suis pas allé. Pauvre Agnès Gurcié ! Main-
tenant que je la connais, je n'ai pas de peine à
imaginer ce qu'a été, ce qu 'est sa vie. Elle a
travaillé durement pour conquérir ses parche-
mins, elle a peiné avec un acharnement que j' ai
bien connu et je puis, mieux que4 quiconque, la
comprendre. En possession de ses 'diplômes, elle
s'est retrouvée dons cette petite ville avec un
emploi médiocre, des parents las, un avenir fer-
mé, et le peu de flamme qui subsistait en elle
s'est éteint.

> Agnès Gurcié est une vaincue et je n'ai pas
eu le courage de l'approcher, car c'eût été une
défaite à ajouter à celles qu'elle a déjà subies.
C'est très triste et j e ne suis pas fier de moi , mais
je veux à mes côtés une femme qui ne redoute
pas de se mesurer avec les difficultés. Quelles que

soient les qualités profondes que cette jeune fille
possède, elle n'a pas celles, plus brillantes, que
j'aimerais chez ma fiancée.

» J'ai donc reculé et, tandis que je me dirigeais
vers la gare pour reprendre le premier train, je
me rappelai une de tes remarques qui m'avait
frappé lors de. notre première discussion sur ce
sujet. J'ai un instant regretté d'avoir envoyé
cette annonce qui a éveillé chez Mlle Gurcié
d'inutiles espoirs. , ,

> Avant de t'écrire, dans cette chambre d'hôtel
où j ' ai échoué à Poitiers, en attendant un train
qui me conduira en Vendée, j'ai eu un long mo-
ment de dépression et une violente, envie d'arrê-
ter là mon voyage, puis je me suis ressaisi : je
ne veux pas ressembler à Agnès Gurcié. Je ne
suis pas un vaincu, mon vieux Robert , du moins
je ne veux pas m'avouer tel , tant Que mon expé-
rience ne sera pas achevée.

>Au revoir, mon cher camarade. Attends pa-
tiemment la suite de mes aventures. Sur les six
points que comporte la partie, je t'autorise à en
marquer deux : Florine et Agnès. - ,

» A bientôt. » I Mathieu.

CHAPITRE VI

C'est beaucoup plus déprimé qu'il n'avait voulu
le reconnaître dans sa lettre à son ami, que Ma-
thieu arriva à Cholet.

Il avait perdu confiance et même Béatrice Res-
son, qui faisait l'objet de sa quatrième visite et
dont la simplicité et l'équilibre l'avaient enthou-
siasmé, lui inspirait à présent des inquiétudes.

Cette fille, qui avouait vingt-sept ans, dirigeait
seule une exploitation forestière et déclarait tout
net : «Je n'ai jamais retenu l'attention d'un gar-
çon que j' aurais eu envie d'épouser », n'était-elle
pas la redoutable vieille fille à l'Imagination dé-
lirante, spécialiste des annonces matrimoniales
dont l'avait menacé Robert ?

Cette fois, il n'aurait pas, comme à Châtelle-
rault , la ressource de fuir sans se faire voir, car
Mlle Resson avait répondu à l'annonce de son
arrivée par une invitation à laquelle il ne pouvait
se dérober.

Des la sortie de la ville, la voiture s'engagea
dans une petite route départementale bordée de
haies. Le paysage, légèrement vallonné, était fait
de champs et de boqueteaux très verts en raison
des ruisseaux nombreux que la route enjambait
sur des petits ponts en dos d'âne. Du haut d'une
petite éminence que l'auto s'essouffla à monter,
le chauffeur montra à l'horizon une masse som-
bre d'arbres.

— Voici la Chanterle, nous y serons dans cinq
minutes.

La voiture ne tardait pas en effet à s'engager
dans une allée bordée de part et d'autre, d'une
double rangée de sapins et s'enfonçant dans le
bois. Après un kilomètre environ , elle débouchait
sur une large clairière au centre de laquelle,
surélevée sur un petit mamelon , se dressait la
maison d'habitation , sorte de pavillon de chasse,
sans style défini , construit à la fin du siècle der-
nier et que flanquaient des communs assez vastes,

«Ma propriété, disait-elle, est distante du vil-
lage de deux kilomètres et il n'y a pas d'hôtel
convenable à moins de six ; aussi vais-Je vous
prier , efl toute simplicité, de descendre chez mol.
.Ma maison est assez grande pour que votre séjour
né soit gênant ni pour vous, ni pour mol. J'ai
passé l'âge où une telle visite pourrait me com-
promettre et on est habitué à voir venir chez mol
tant d'amis, célibataires ou non, que je ne crains
plus les commentaires. » ¦ '.

Tout cela n'avait fait qu'augmenter les appré -
hensions de Mathieu. Selon les Indications que
lui avait données Mlle Resson, il se rendit chez un
garagiste de Cholet dès l'arrivée de son train.

Aussitôt qu'il eût prononcé le nom de la jeune
fille , le mécanicien s'écria :

— Je suis averti de votre venue. Le temps de
sortir la voiture et je vous conduis à la Chan-
terie. .

Il déplaisait à "Mathieu de' poser des questions
à cet homme ; il réfréna sa curiosité et, quand le
mécanicien lui demanda s'il était déj à venu dans
le pays, il se contenta de répondre :

— Pas depuis longtemps...
Ce qui ne compromettait personne.

d'une époque certainement plus ancienne; Us
étaient couverts de lierre et, s'appuyant aux ar-
bres de la forêt , se confondaient avec elle.

Au bruit du moteur, la porte de la maison
s'était ouverte et une petite bonne descendit les
marches du perron pour venir recevoir la valise
du visiteur. - :

— Mademoiselle a été appelée en forêt, expll-
qua-t-elle ; elle pensait être rentrée pour l'arrivée
de Monsieur... Si Monsieur veut bien me suivre
et attendre Mademoiselle au salon, elle ne tardera
pas à revenir.

Elle s'effaçait pour laisser passer Mathieu. Il
pénétra dans un vestibule dallé, orné de trophées,
têtes de sangliers et bois de cerf , confirmant
l'impression qu 'avait eue Mathieu qu 'il s'agissait
d'un pavillon de chasse. Un escalier en bois, par-
tant de ce vestibule, conduisait à l'étâgue supé-
rieur.

La servante avait ouvert la porte et il se trouva
dans un salon-bureau orné de fort beaux meubles
Empire, dont la sévérité se trouvait adoucie par
une profusion de fleurs, emplissant des vases po-
sés un peu partout. Un ouvrage de tricot, aban-
donné sur une table, près de la fenêtre, indiquait
que la maîtresse de maison avait dû partir pré-
cipitamment.

Mathieu examinait la pièce avec intérêt, notant
l'ordre méticuleux qui y régnait. Il s'approcha
de la cheminée où se trouvaient des portraits, l'un
représentant une jeun e femme très jolie , vêtue à
la mode de 1914, l'autre un homme assez fort ,
habillé en chasseur et datant des récentes années.

Des pas dans le vestibule, ainsi qu'un bruit de
voix l'éloignèrent de la cheminée. La porte s'ou-
vrit et la surprise fut si complète que Mathieu
resta quelques instants interloqué. Heureusement,
la jeun e femme qui entrait, parlant la première,
lui laissait le temps de se remettre. Elle venait à
lui la main tendue et disait d'une voix bien tim-
brée en même temps qu'harmonieuse :

—¦ Excusez-moi de n'avoir pas été là pour vous
recevoir, j 'ai des charbonniers qui travaillent ac-
tuellement en forêt ; j'ai dû partir avec mon gar-
de et attendre au'on ait pesé le charbon d'un

Promesse de Ë£
M^ariaye

Ehs-wus des heureux gagnants
Madame £ekun î

— De quoi? ,
— De la ristourne, la Coopé la distribue maintenant,

à chacun selon ce qu'il a acheté.
— Et cette ristourne, cela vous rend service ?
— Et comment, pour acheter des souliers au gamin,

de la vaisselle, une marmite à vapeur, des choses p our
lesquelles on ne sait j amais où trouver les sous, on
prend la ristourne.

— Mais il en faut beaucoup.
— Cela ne dépend que de vous, achetez tout à la

Coopé, c'est bien f acile, on y trouve tout ce que l' on
veut. Et, pour vous faire une idée, la ristourne de tous
les membres, avec les timbres qu'on nous donne mainte*
nant avec, cela fait un demUmillion de fra ncs, cette
année...

— Pas possible.
— Si , si, c'est ma voisine de p alier qui est du comité

qui me l'a dit , vous voyez que cela compte, tâchez d'avoir
votre part la pro chaine f ois et faites -vous faire un carnet
dans le magasin qui est le pl us près de chez vous,
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• • • IfMGr • Eau mlnéra,e ^putée d'Eglisau
III À additionnée

Jj Jl d'extrait de noix de Kola
À Wk e* de sucre Pur—

I m Rien ne désaltère mieux qu'un verte 3e VTVI-

L'eau minérale d'Eglîsau restitue à l'organisme
les sels évaporés par la transpiration. Le kola,

mY:.Y._ . . ._Mi pBJHRl dont on connaît les vertus, redonne du «vif».

__^- '•'¦Ŝ l'J EU : D'où la sensation de bien-être que l'on éprouve
ËT'Î^̂ É̂jffl ^̂ fÇ'y après avoir bu 

une 
bouteille de VIVI-KOLA.

I& "̂̂ 0̂ : Sl b0!1 e* Sl avan*aBeux,
v; E%^^T,'T¥.IX3 Au café, au restaurant, au tea-room, demandes

Mf'^f | 
la 

bouteille caractéristique 
de 

VIVI-KOLA

La boisson au kola la plus vendue en Suisse
Dépositaires à Ls Chaux-de-Fonds ! E. DURSTELER 8. A., Crêtets 39 - EDMOND FRANZ
rue de la Ronde 6 - E. ZlSSS. T ni* du Versoix 1 - Au Locle l A. KELLER . rue des Envers 57

Magasin d'horlogerie à Bâle cherche un

horloger-rhabilleur
complet, qualifié et expérimenté, parlant alle-
mand ; place d'avenir et bien rétribuée. — Offres
détaillée sous chiffre H. P.' 8739, au bureau de
L'Impartial.

Pension
soignée est offerte à per-
sonnes sérieuses. — S'a-
dresser rue Breguet 19, à
Mme R. Rémy, ou tél.

(039) 2 59 56.

Jeune dame
français - allemand, cher-

che emploi pour les
après-midi et le samedi
toute la journée dans
commerce (Chaussures)

ou autres. — Ecrire sous
chiffre M. T. 9133, au bu-
reau de L'Impartial.

____ 

Employée
de bureau , sténo-dac-
tylo, connaissant si
possible l'anglais ou
l'espagnol est deman-
dée par fabrique d'hor-
logerie, tout de suite
ou époque à convenir.
Place très stable.

Paire offres écrites
sous chiffre
T. Z. 9028, au bureau
de L'Impartial.

Le Porte-Echappement
Universel S.A. s*<
Département ÎXlC«tblOC S 9

engagerait immédiatement ou pour époque
à convenir

jeunes ouvrières
pour petits travaux propres et délicats.
Jeunes , filles habiles, ayant bonne vue,
seraient mises au courant.
Be présenter au bureau de fabrication ,
150, rue Numa-Droz, entre 11 et 12 heures
ou entre 17 et 18 heures.

Homme de 40 ans, affec-
tueux , désire faire la con-
naissance de dame ou de-
moiselle de 25 à 40 ans
pour sorties avec moto
pour faire de belles tour-
nées, et pour rompre so-
litude en vue de

mariage
bon métier.
Ecrire en Joignant photo
qui sera rendue sous chif-
fre A. E. 9201, au bureau
de L'Impartial.

* ¦ 
' 

¦ ¦

-¦ 
.

Jeune lille
Jeune nomme

demandés pour travaux
faciles. — S'adreSsér au
bur. de L'Impartial. 8835

A VENDRE

baraque
S'adresser à M. Geor-

ges Baume, Nord 206 , le
soir.

Moto
Puch "

250 cm3, en parfait état,
à vendre. — S'adresser
à M. Mérat, rue Jardiniè-
re 85, tél . 2 76 91. 

A VENDRE

AUTO
occasion exceptionnelle ,

Citroen 11 Normale, mo-
dèle 1955, parfait état. —

Offres sous chiffre
P 3705 N, à Publicitas,

Neuchâtel.

ON CHERCHE

fille ou garçon
l'office

Fille de salle
débutante

Offres à l'Hôtel de Pa-
ris, En Ville.

Visiteuse-
emballeuse
qualifiée sur plaqué or

cherche emploi pour tou l
de suite. Même adresse :
on prendrait des épargna-
ges do boites à domicile
— Faire offres écrites sout
chiffre A. P. 8D17, au bu-
reau de L'Impartial.



four qu 'on a éteint cette nuit. J'espérais être re-
venue avant votre arrivée.

Il répondit en serrant la main, par une vague
formule de politesse et elle demanda :

— Vouez-vous que j e vous montre votre cham-
bre ? Désirez-vous vous restaurer ?

— Je vous remercie, mademoiselle, votre do-
mestique a dû monter ma valise.

— Je vous demande la permission de vous
abandonner encore quelques minutes, le temps
de changer de chaussures et d'enlever la poussière
que ce charbon a dû m'envoyer. Votre chambre
est au premier, la porte en face de l'escalier. La
mienne est ici... c'était celle de mon père. Je l'oc-
cupe depuis qu'il est mort. A tout à l'heure !

Elle avait ouvert une porte qui se trouvait près
de la cheminée, il eut le temps d'apercevoir une
grande pièce claire, un coin de tapis, une com-
mode d'acajou surmontée d'une glace... assez
pour se rendre compte que la chambre de Mlle
Béatrice Resson était un cadre digne de sa beauté.

Car, à la grande suprise de Mathieu, non seu-
lement Mlle Resson n'avait rien de la terrible
vieille fille qu 'il craignait de rencontrer, mais
était au contraire fort belle. Elle n'avait pas été
tendre avec elle-même en accusant ses vingt-sept
ans, car c'est à peine si elle en paraissait vingt-
quatre. Assez grande, élégante, même dans le
vieux costume qu'elle portait pour sa tournée en
forêt, elle avait un beau visage aux traits régu-
liers et fins. Ses cheveux bruns étaient disposés
en coques lisses et dégageaient une nuque pure ,
un cou à la peau délicate. Les yeux sombres
avaient une expression de gravité, même quand
la bouche aux dents éclatantes souriait, et c'é-
tait probablement cette expression qui, avec la
coiffure sévère , accusaient à l'observation les
vingt-sept ans que la jeune fille avait honnête-
ment avoués.

Mathieu monta dans la chambre qui lui avait
été désignée. L'ameublement en était plus mo-
deste et fait de bois clair , comme les lambris qui
recouvraient les murs. Toute la pièce, qui était
dotée d'une jolie vue sur la forêt , avait une bonne
odeur d'encaustique qui luttait avec le parfum

des roses disposées un peu partout, comme dans
le salon.

De sa valise, Mathieu sortit ce qui lui était
nécessaire pour une brève toilette et redescendit
presque tout de suite. Béatrice l'avait déjà de-
vancé et, tandis qu'il atteignait les dernières
marches de l'escalier, il l'aperçut qui jouait avec
deux bassets devant la maison. Ceux-ci jappaient
de plaisir sous ses carresses et se roulaient dans le
gravier de l'allée.

Elle se retourna en attendant son hôte et lui
sourit. Elle avait changé son costume contre une
robe de teinte orangée qui rehaussait, en le do-
rant, son teint mat. La couleur de la toilette et
sa coupe simple révélaient non seulement un
goût parfait, mais encore une sûreté dans le
choix. Mlle Resson savait s'habiller sans com-
mettre d'erreur et adapter ses vêtements au lieu
et à l'heure où elle devait les mettre.

— Voulez-vous que nous fassions une prome-
nade avant le diner ? proposa-t-elle, tandis qu 'il
la rejoignait.

Les chiens s'étaient arrêtés de jouer et consi-
déraient l'intrus en grognant. Il se baissa vers
eux et d'une main adroite leur gratta la tête der-
rière les oreilles. Les grognements se changèrent
en jappements de joie.

— Là, là ! mon beau ! Là ! ma toute belle !
— Si Madère et Princesse vous font fête, dit a

jeune fille, c'est que vous êtes un hôte acceptable.
D'ordinaire, ils sont moins faciles à séduire.

— Vous chassez ? demanda Mathieu.
Il s'étaient mis en marche, tandis que les chiens

sautaient autour d'eux.
— C'est notre grande distraction pendant l'hi-

ver. Mon père était un chasseur réputé et, très
jeune, il m'emmenait avec lui. Ses amis, qui sont
aussi les miens, veulent bien me considérer com-
me un des meilleurs fusils de leur bande, ce dont
je ne suis pas peu fière. Vous-même, aimez-vous
la chasse ?

— Oui,, il ,me semble que je l'aimerais avec
des chiens comme ceux-ci, sur une belle terre , en
France. En fait , je n'ai jamais eu le loisir de m'en
rendre compte ; mes exploits se sont bornés à
quelques expéditions dans la forêt tropicale, du-

rant l'année que j ' ai passée à Madagascar, et si
j ' ai eu parfois des lièvres au bout de mon fusil,
nous recherchions surtout du gibier plus méchant.

Il craignait le commentaire banal et classique
sur les émotions qu 'il doit y avoir à chasser la
bête sauvage, mais la jeune fille s'en dispensa.
Cette phrase ramena pourtant à leur esprit le
motif de sa présence chez elle et elle ne chercha
pas à l'écarter.

— J'aurais peut-être dû demander à mes vieux
amis de se trouver ici pour cette première entre-
vue. Cela aurait satisfait aux conventions mon-
daines et peut-être facilité la conversation. Je n'ai
pas cru utile de le faire , estimant que vous et moi,
puisque nous avons eu l'audace d'engager des
relations dans des conditions si spéciales, nous
devions avoir le courage d'aller jusqu 'au bout et
de parler sans détour. Quelle que soit l'issue de
cette rencontre, ne croyez-vous pas qu'il serait
préférable que nous apprenions l'un et l'autre
ce qui nous aurait été dit , si nous avions eu des
relations communes ?

— Je n'aurais pas osé vous le demander et
j'admire que vous posiez le problème avec autant
de netteté.

Elle se mit à rire, satisfaite d'avoir été com-
prise, et poursuivit avec humour :

— Nous nous sommes vus et je doute que , de
part et d'autre, la première impression ait été
défavorable.

Il ouvrait la bouche pour risquer un compli-
ment ; elle le devança.

— Nous ne cherchons point de flatteries, nous
avons bousculé les usages et nous nous en mo-
quons. Nous sommes dans la situation de gens qui
viennent de se rencontrer dans une réunion et
qui font quelques pas en bavardant. Comme nous
ne sommes tout de même plus des enfants, nous
nous permettons de nous exprimer avec une cer-
taine liberté. Nous savons même, et nous osons le
dire, qu 'il peut s'agir d'un mariage entre nous.
Ayant donc sauté par-dessus toutes les conven-
tions, je commence, d'abord parce que je suis
l'aînée.

— De si peu !
— J'ai vingt-sept ans depuis trois mois.

— Je les aurai dans dix... Nous sommes donc du
même âge.

— Si vous le voulez, quoique, à mon avis, un
mari devrait avoir au minimum cinq ou six ans
de plus que sa femme... Enfin, passons. Je vis
seule dans cette forêt dont je suis propriétaire et
que j' exploite moi-même parce que cela m'amuse,
mais qu'il me serait facile de confier à un régis-
seur. Je n'y suis pas née. Mes parents habitaient
autrefois Paris, où mon père était agent de chan-
ge. Je n'ai guère de souvenir de ma mère, car
elle est morte quand j' avais quatre ans. Ses traits
sont confondus dans ma mémoire avec ceux de
son portrait qui est dans le salon et qui date
d'avant ma naissance.

» A la mort de ma mère, mon père vendit sa
charge sans se soucier de la fortune qu'il perdait
ainsi et vint s'installer dans cette propriété qui
lui venait de ses parents, m'emmenant avec lui.

C'est par lui et par ses amis que je fus élevée.
J'eus bien une gouvernante qui était chargée de
m'instruire, mais comme je n'étais pas très ar-
dente à l'étude et que je préférais courir les bois
derrière les chasseurs, je ne reçus qu'une instruc-
tion incomplète, que je me suis efforcée de par-
faire ensuite.

» Mon père avait rapporté sur moi toute l'affec-
tion qu 'il avait pour ma mère et son seul regret
a été que je lui ressemble, à lui, et non à elle
comme il l'avait espéré. Nous n'avions pas de
famille proche, à peine des cousins éloignés qu 'il
ne voulait pas voir , et nous avons vécu l'un pour
l'autre, entourés de quelques relations dont le
principal mérite était , aux yeux de mon père ,
d'aimer la chasse et de m'admirer. »

— Ne songeait-il pas à votre mariage ?
— Il m'en parlait souvent, par devoir , j e sup-

pose, sans trop s'attarder à l'idée que je pourrais
m'en aller. Il me conduisit pourtant plusieurs
fois au bal chez d'excellentes dames dont la dis-
traction principale est de faire des mariages. Cela
ne donna pas de grands résultats ; bien que ces
aimables personnes eussent affirmé que je devais
faire sensation , on ne s'est pas battu pour solli-
citer ma main.

(A suivre)

c ^La Compagnie des Montres LONGINES
I engagerait

2 HORLOGERS
; au courant du remontage automatique. Remonteur

serait formé.

S'adresser : Compagnie des , Montres LONGINES.
Francillon S. A., Saint-Imier.
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lis - Pitres
sur automobiles sont demandés

pour tout de suite par

Carrosserie du Succès
La Chaux-de-Fonds

TERMIN AGES
Maison conventionnelle accepterait termi-

î nages ancre 5'" à 13'" en séries régulières.
Qualité garantie. — Offres sous chiffre
N. J. 9025, au bureau de L'Impartial.

A LOUER au centre
beau

liseiwi
5 pièces

— Ecrire sous chiffre A B
9149, au bureau de L'Im-
partial. •
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Armoire de bureau
en chêne, fermeture
à rideaux, pouvant
contenir 65 classeurs
Fédéral.

i Livraison Immédiate
de notre stock.

(Redmond
Av. Lp.-Rob. 114 Est
La Chaux-de-Fonds

! wmmvmntmim

ÊÊK^^WSt DROGUERIE

NpËiiw
! I W gL£0£ >OLD ROBERT 75

W m mot muisiBLE
f VIT TOUTE L'ANNEE

SOUS VOTRE TOIT
Lorsque vous vous en apercevez , il
est trop tard I Ainsi par exemple :
les mites commettent des dégâts
irréparables.

'! Nos nouveaux antimites, d'odeur
agréable , ne laissant ni taches ni
traces , exterminent rap idement tous
insectes.

Tél. 2 32 93. Livraisons à domicile.

Importante Maison d'édition cherche pour
visiter clientèle campagnarde

REPRESENTANT
ACTIF »

j sérieux , ayant beaucoup de relations dans
;i la campagne et si possible expérience des
I voyages.

Fixe, frais et commission.
Abonnement et carte rose payés.
Possibilité de gagner net Fr. 600.—, 900 —

j par mois.
Inutile d'écrire si l'on n'a pas les qualités
requises.¦ Rayons : canton de Genève, partie du can-

i ton de Vaud, canton de Neuchâtel et Jura
bernois.
Offres détaillées, manuscrites, avec photo
(indiquer expériences, résultats obtenus,
etc.) sous chiffre OFA 6248 L, à Orell

: Fiissli Annonces, Lausanne.

Prêts
de 200 a 2000 ti. sont

j accordés TOUT DE
SUITE à fonctionnai-
res et employés à sa-
laire fixe. Rembourse-
ments mensuels. Dis-
crétion garantie.
Consultez-nous. Xim-
rtre-réponse.
CREDITS - OFFICE
GERARD M. BOOS,
place de la Oare U
(Melrose), LAUSAN -
NE. TéL (021) 22 69 25

CHERCHE

Jeune

FILLE
pour le ménage et l'ald<
au magasin de textiles
occasion de bien appren.

dre l'allemand. Entrée
tout de suite ou au plui
tard le 15 mai 1956. -
Offres : Spillmann, Tex-
ti.haus, Weesen SG.



Docteur

.GREUB
de retour

< flepose en paix , cher époux et papa.

I t I
; _ ;| Madame Eugène Baume-Girardln ; i i
i . x ;  Madame et Monsieur Albert Descombes- j

I Baume ; I
| ja Madame et Monsieur Georges Frasse-Bau-
| i me et leurs enfants Claude et Roger, aux !
i i Geneveys-sur-Coffrane ; ]

j Monsieur Alyr Baume et ses enfants Clau-
dine et Jean-Pierre ; \

Sylvette Baume, sa petite fille,
j ainsi que les familles parentes et alliées ont !
i la profonde douleur d'annoncer à leurs amis

. et connaissances le décès de

Monsieur j

I Eugène BAUME I
: x  leur cher époux , père, beau-père, grand-

j père, frère , beau-frère, oncle et cousin, sur-
1 i venu dimanche, à l'âge de 71 ans, après !
i j quelques mois de maladie supportée avec

! courage et résignation, muni des Saints H
j '; Sacrements de l'Eglise.
ej fèjj La Chaux-de-Fonds, le 29 avril 1956. j
kt*gj L'inhumation, sans suite, aura lieu, mer- , -\
[H$ credi 2 mai, à 11 heures. i i
f| || Culte au domicile à 10 h. 30. " I
|̂ "j Une urne funéraire sera déposée devant '
Wm le domicile mortuaire : rue Fritz-Courvoi- \r .  sier 38. I ;!

Un Office de requiem cera célébré en I
l'Eglise du Sacré-Cœur, mercredi à 8 hres. ;

. 4 Le présent avis tient lieu de lettre de ;
fx i  faire-part. ;

• 

En cas de décès, 0 % Qfi l
service permanent ; U Ù\S OU j

Pompes Funèbres Générales S.A. 11
I Devis sans en K acemenl Ro gOT PellBt Balance il !

¦J Je sais en qui j'ai cru. j
2 Timothée 1, v. 12. î

ï ;:> Madame Herbert Liengme-Breguet à ! i
taSgl Buchs (Argovie) ; ¦ ¦ i
f cj J B  Monsieur et Madame Herbert

Liengme-Luthi et leur fille Isabelle,
\ à Bienne, H |
j ainsi que les familles parentes et al- i
i liées, ont la grande douleur de faire '
; part à leurs amis et connaissances du !
j décès de I

. Monsieur |

| WeiILlIIIElf 1
û leur très cher et regretté époux, père, j

I beau-père, grand-papa, frère, beau- j
frère, oncle, cousin, parent et ami. 1 îKJ
survenu subitement à La Chaux-de-
Fonds à l'âge de 63 ans.

Buchs et La Chaux-de-Fonds, le 28 i
avril 1956. j

L'incinération, SANS SUITE, aura ; j" j lieu lundi 30 avril 1956, à 14 heures, au j
x crématoire de La Chaux-de-Fonds. |

Culte au domicile mortuaire chez
¦ | Monsieur Léon Cruchaud, à 13 h. 30.

j Une urne funéraire sera déposée de-
! vant le domicile mortuaire : j

RUE DU NORD 181. j
J Le présent avis tient lieu de lettre j

| 'M de faire-part. \ j

I 

Monsieur Charles Seilaz et son fils Pierre ; ;
Madame Fanny Schorpp ;
Monsieur et Madame Ernest Seilaz et leurs

enfants à Sugiez ;
Monsieur et Madame Edmond Seilaz et leur ! \

fille, à Genève ; j
Monsieur et Madame Paul Seilaz et leur
fils, à Genève ; i
Mademoiselle Lina Benoit à Meggen , j
ont la douleur de faire part à leurs amis j
et connaissances de la perte qu 'ils viennent
d'éprouver en la personne de x

Madame

Suzanne SEILAZ I
née JUNOD !

leur chère épouse , maman, fille , belle-soeur, j
tante et amie, que Dieu a rappelée à Lui , j
le 28 avril 1956, après une longue maladie.
courageusement supportée. i

Culte en la chapelle cle l'Hôpital can- ;
tonal, où le corps est déposé, le lundi 30 \
courant, à 15 heures. \

Domicile : 3, route de Chêne, Genève. ; ' i
Prière de ne pas faire de visites.
Le présent avis tient lieu de lettre de i _\

faire-part. j

A VENDRE

poussette
et

pousse-pousse
en très bon état. S'adr .
après 18 h., rue Agassiz 13,
3e étage , à droite.

! J' ai combattu le bon combat , c i
j' ai achevé la course, j 'ai gardé f '1

I la fo i . II Tim. 4, 7. ; ' ]

i Madame Ewald Rahm-Rubin, ses enfants et petits-enfants : !
| Mademoiselle Nelly Rahm, I
| Madame et Monsieur André Bernasconi-Rahm, leurs enfants Michel ;
! et Ariette, gf.'j
j  Monsieur et Madame Ewald Rahm-Veitkeiviciute, à New-York ; j
j  Monsieur et Madame Erwin Rahm-Rahm, leurs enfants, à Schaff- j

house ;
Madame et Monsieur Erwin Schwaninger-Rahm et familles, à I

! ! Guntmadingen ; " j
j j Madame Werner Rahm-Neukomm, à Zurich ; , .;

j Monsieur et Madame Jakob Rahm-Meier et familles, à Schaffhouse; } : 
|

I Madame et Monsieur Hermann Rahm-Rahm et familles, à Hallau ; j '
j Monsieur et Madame Armand Rubin-Braecke et familles, à ' ]
l Bruxelles ; ' !
; Monsieur et Madame Marcel Rubin-Nuding, leurs enfants, à La j
j Chaux-de-Fonds ; k - '-A

ainsi que les familles parentes et alliées, ont la très grande douleur
| de faire part de la perte irréparable qu 'ils viennent d'éprouver en la

personne de [ ' 'j

Monsieur

I Ewald RAHM I
¦\ Industriel M] \

| leur très cher et regretté époux , papa, grand-papa, beau-papa, frère , !.; .1
x . j oncle, cousin, parent et ami, qu'il a plu à Dieu de reprendre subite- a a !

x j  ment à Lui, dans sa 65me année. Sjj !
Le Locle, le 28 avril 1956. ] Y Y f \

! i L'incinération aura lieu le mardi ler mai 1956, à 14 heures, au Cré- j |l ,
, . i matoire de La Chaux-de-Fonds. [ ';"§ \
|x I Culte au Temple Français à 12 h. 15. B
Bjra L'urne funéraire sera déposée devant le domicile mortuaire : 'fâà {

r j , Côte des Billodes 6. Ç; t

Hj Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part. ra|

iiiii_ii__M.i___ .__Mi . um II m ml i l l  fliiii ni ¦¦¦mi '

I 
En cas de décès : E. Gunte rt&filS !
[fUMA-DROZ 6
Tel Jour et nait 2 4171 PRIX MOD_ÎR£g_

L'Amicale des Contem-
porains de 1891 a le péni-
ble devoir de faire part
à ses membres du décès de

MONSIEUR

Fritz BRECHBUHLER
survenu à Zurich le 28
avril 1956.

Nous vous prions de
garder de lui un très bon
souvenir.

L'incinération aura lieu
mercredi 2 mai , à 14 heu-
res, au crématoire de La
Chaux-'de-Fonds.

; La Société Suisse des Contremaîtres,
' Section La Chaux-de-Fonds, Le Locle et
| environs, a le pénible devoir de faire part  , ;

à ses membres du décès de

Monsieur

I Ewald RAHM I
j L'incinération aura lieu mardi 1er mai , i

[. - -¦j au Crématoire de La Chaux-de-Fonds, à ; ;
p «j 14 heures. x» !|

m 
MONTRES
PENDULES

réveils, pendules neuchà-
teloises sont toujours ré-
parées avec soin par

E. & A. MEYLAN
Paix 109 Tel 2 32 2b

I L a  

famille de Monsieur Aimé RICHARDET i j
très touchée des nombreuses marques de j
sympathie qui lui ont été témoignées, ex- |
prime ses remerciements émus à tous ceux j I
qui ont pris part à son grand deuil.

j Ulf l Services de table
[M lÊÊti 100 gr métal argenté de fabrique
X / l  \wJ aax particuliers (Paiement pai
tf j / Y acomptes.) 30 années de références
Il H 11 Par ex service de 72 pièces dès

H u U Fr- 875-—' tranco de Port 6t de
M M M  douane. Catalogue gratuit par
ff f f  /S METALLWERK A. PASCH & Co

U ' w  Solingen 8 (Allemagne)

A T T E N T I O N  ! I l

JARDINIER - PAYSAGISTE
Consciencieux - Travail propre

J'exécute aux meilleures conditions tous
aménagements de jardins, murs fleuris,
dallages, rocailles, entretien, taille des
arbres, traitement, etc.

ETUDE - DEVIS - CONDITIONS
sur demande

A. CLOT
TERTRE 6 TÉL. 2 23 10

; (appel 12-13 h. et 19-20.30 h.]

A VENDRE

BOXERS
de 4 mois, pedigree ler
ordre. Père «Danny de
l'Yssel», mère «Herta von
Brunnenhof» T. B. Comp-
toir Suisse 1955. Rimaz
Prosper, Villaz . St-Pier-
re (Frbg.).

LUNETTES,
von GUNTEN

Lêopold-Rooert 21

Local
d'environ 30 m2 à louer au
centre de la ville . Eau ,
électricité, gaz installé. —
Pour visiter , tél. (039)

2 21 18, pendant les heures
de bureau.

ON CHERCHE

bonne

suit
au Café du Glacier, rue

de la Boucherie 5.

BARBETS
| de Fr. 100.— a
i- Fr. 2000.— sont ra-
. pidement accordés
. à fonctionnaires et
; employés 6. salaire

fixe. Discrétion ga-
rantie. — Service

. ' de prêts S. A., Lu-
cinges 16 (Rumi-
ne), L a u s a n n e

t TéL (021) 22 52 7?

QUEL INDUSTRIEL

prêterait la somme de

FF. 5.000.-
contre bons intérêts à
jeune agriculteur.

Faire offres sous
chiffre B. F. 9127, au bu-
reau de L'Impartial.

Je cherche
encore un ou deux bons

ouvriers
pour nettoyages. — S'adr.
à Nettoyage - Service , rue
de la Serre 65, heures des
repas.
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Avenue Léopold-Robert 27

JR ¦ ' ̂  MJM; ISP '̂ "*- ̂ ?1 MlTW

Mardi vallée de La Loue
ler mai (en fleurs)
Dimanche6 mai , Besancon
Dép. 7 h. 30 pri3£ de ]a com.se Pl. 16._

Grande Journée du Football

Mardi avec club professionnel

ler mai 
g ^OPt^UDép. 13 h. 30 M ,,,w" "»««•¦

Prix de ia Perpignan
course Pr. 5.- contre

Entente du Ht Doubs

Mardi Tour du

ler mai LM UC 88881118
Dép. 14 h. prix de ]a course Pr. 9 —

A LOUER
pour le 31 octobre , 3e éta-
ge de 2 pièces et toutes
dépendances. —. S'adres-
ser à M. Schopfer , Ro-
cher 14, après 18 h.

Commissi onnaire
On demande jeune

homme sérieux. — Willy

Vaucher, Daniel Jeanri-

chard 13.

Vin Pofiei... le uln oui plan
La bout ,

sans verre
« FLORESTA >, ler choix de Na-

varre 1.50
RIOJA foncé ou pelure d'oignons 1.70
COTES-DU-RHONE vieux 2.10
MAÇON « Loron » 1954 2.60
BEAUJOLAIS « Loron » 1953 2.90

Grand choix de vins fins français
d'importation directe

5 % S. E. N. J.
Dès 12 bouteilles, rabais spécial
Livraisons rapides à domicile

f  \
NOUS SOMMES ACHETEURS de j j

Boarts - Diamants I
toutes quantités et qualités. — Offres sous
chiffre F 9869 à Publicitas, Bienne.

A VENDRE aspirateur
Electro Lux en parfait
état de marche. S'adr . M.
Leuenberger , A.M. Piaget
63.

A VENDRE 1 divan cou-
che , 2 fauteuils club , 1 ta-
ble Henri II. S'adresser av.
des Forges 11, 4e étage à
droite.

OUTILS DE JARDIN
à vendre en très bon état.
S'adr. le soir chez M.
Pierre Prêtot, Passage de
Gibraltar 2 b.
Â~VENDRE i v'ékTfillette
en bon état , pour 7-13
ans. — Tél. (039)) 2 50 87.

A VENDRE pousse-pousse
pliant en parfait état.
S'adr. Clématites 10, tel
2.32.43. 
POUSSE-POUSSE combi-
né modèle 55 à vendre.
S'adr. le soir après 18 h.
30. TéL 2.84.40.

: VELU nomme a vendre à
prix avantageux — S'a-
dresser Nord 170, au ler
étage à gauche.
A VENDUE un Harmo-
nium en bon état. — S i

dresser à Mme Adèle
Claude, Nord 62. I

I Toute sa oie fut très riche de trauail , d' a f f e c -
j tion , d' amour et de bonté. II fut noble époux
j et très bon papa et grand-papa. ' ,

' ' Son souoenir inoubliable reste notre seul v. iV.,;
H- ¦ , bonheur.

| Madame Fritz Brechbuhler-Wuthrich ; f . -'* j
! Madame et Monsieur Gottlieb Kohler-Brechbuhler et leur ;; .

petit Jean-Pierre, à La Chaux-de-Fonds ; i
Madame Emmy Schaal et sa fille Liliane, La Chaux-de-Fonds . .. x

i et Zurich ; i "
i i Monsieur et Madame Armand Brechbuhler et familles, à !. ,
¦ i Waterbury (Amérique) ;

Les enfants de feu Edouard Brechbuhler ;
' Les enfants de feu Ernest Gili-Brechbuhler ;
| Les enfants de feu Charles Brechbuhler ; I j
j Madame veuve Marie Gindrat-Cavadini ; i

Madame veuve Louis Pauli-Cavadini et familles ; j
i Les enfants de feu Attilio Gianini-Cavadini ; i
! Lès enfants de feu Paul Hitz-Cavadini ; \ ' '¦'
| Monsieur, et Madame Walther Wiithrich et leurs enfants ; !
| ainsi que les familles parentes et alliées, ont la profonde dou- V !

H leur de faire part de la perte sensible qu'ils viennent d'éprouver
! en la personne de \

I Fritz BRECHBUHLE R I
! Restaurateur j j
i • j ¦¦;
j leur très cher et regretté époux , père , beau-père, grand-papa , b .-'..
j beau-frère, oncle, cousin , parent et ami, que Dieu a repris à [.¦ -
j leur tendre affection à Zurich, à l'âge de 65 ans, après une | r \

i j pénible maladie, supportée avec beaucoup de courage. i "
1 S La Chaux-d'Abel, le 28 avril 1956. f." !

.": L'incinération, SANS SUITE, aura lieu le mercredi 2 mai | '¦
! 1956, à 14 heures, au Crématoire de La Chaux-de-Fonds. ! ¦' .'. !

Culte au domicile mortuaire, La Chaux-d'Abel, à 13 h. 10. I _
; • | Le présent avis tient lieu de lettre de faire-part. :' i



y^ou JOUR.
La situation.

La Chaux-de-Fonds , le 30 avril.
Sans éclat, mais avec une cordialité

qui souligne l'excellence des rapports
existant entre les deux sœurs latines, le
président italien M . Gronchi paraît
avoir fa i t  du bon travail lors de sa
visite à Paris. M. Gronchi n'est pas
partisan d' un nouveau bloc de nations,
mais a souligné combien était néces-
saire la cohésion de l'Europe libre.

m ¦ » *

Il semble que les voyages des chefs
d'Etat soient appelés à se multiplier ces
prochains mois. On annonce simultané-
ment Mne visite du pandit Nehru au
Caire en juillet ; une invitation au
colonel Nasser à se rendre à Londres ;
un voyage du roi Feiçal en Espagne ,
sans parler d'autres déplacements qui
sont dans l'air. En revanche, le « New-
York Herald Tribune » rapporte de
Washington que le gouvernement des
Etats-Unis n'est pas encore enclin ,
pour l'instant, à inviter les dirigeants
soviétiques à se rendre en visite o f f i -
cielle à Washingon, bien que MM.  Boul-
ganine et Krouchtchev aient, lors de
leur séjour à Londres, formulé de ma-
nière évidemment voilée, leur désir de
rencontrer les dirigeants américains.
Une personnalité importante de la dé-
légation soviétique aurait même dé-
claré que Washington serait une des
prochaines étapes des chefs d'Etat rus-
ses. Ike , serait très heureux, dit-on, d'in-
viter son ami Joukov . Ma is l'opinion
américaine n'est pas préparée à une
visite de personnalités communistes
aussi marquées que B. et K. D'autre
part des visites de ce genre sont trop
nettement utilisées par la propagande.
Et enfin , le président Eisenhower ne
saurait se permettre une invitation
aussi audacieuse à la veille des élec-
tions. Il fau t  attendre...

• • •
Moscou se consolera de cette décep-

tion en recevant un visiteur de mar-
que. On apprend , en e f fe t , de source
gouvernementale yougoslave que le
président de la République, le maréchal
Tito, se rendra, en juin, dans la capi-
tale soviétique sur. invitation du Soviet
suprême de l 'URSS. Il s'agira de son
premier voyage dans la capitale de
l'URSS depuis que la Yougoslavie f u t
expulsée du Kominform, le bureau
d'information communiste récemment
dissous. Une belle revanche pour Tito
et là Yougoslavie:, dont le rôle dans la
politique mondiale devient de plus en
plus important.

• ¦ 
m • •

M. . Nikita Krouchtchev, premier se-
crétaire du parti communiste soviéti-
que, avait récemment déclaré à Lon-
dres que l'URSS posséderait sous peu
une fusée capable d'atteindre n'im-
porte quel but sur la terre. Les milieux
compétents américains, qui avaient
fait valoir qu'il faudrait encore
cinq à dix ans avant qu'une fusée  ba-
listique intercontinentale soit prête ,
viennent de préciser que tous les élé-
ments nécessaires à la mise au point de
cette « dernière arme » sont mainte-
nant à pied .d'œuvre. Ils ajoutent que
la fusée balistique intercontinentale
pourra traverser les océans en quelques
minutes, s'écraser sur une ville com-
plètement ignorante du danger qui la
guette et la détruire entièrement grâce
à sa charge thermo-nucléaire. Voilà
des perspectives charmantes ! Cette
réponse du berger à la bergère est peut-
être réjouissante pour les savants. Elle
l'est beaucoup moins pour l 'humanité.
Espérons que de part et d'autre « on
se vante »...

• • •
Incident fâcheux au Fest ival inter-

national du f i lm  à Cannes qui , comme
le dit très justement United Press , com-
mence à ressembler à une séance hou-
leuse de l 'ONU. En e ff e t , la délégation
allemande quittera, lundi , Cannes par-
ce que le Comité d'organisation inter-
dit le seul long métrage allemand « Ciel
sans étoiles » à la suite d'une demande
soviétique. Dans un communiqué, les
Allemands ont fa i t  valoir que le f i lm
avait, auparavant , été approuvé par
le ministère des af fa ires  étrangères
français , le Comité national de l 'indus-
trie cinématographique française et,
le' 16 mars, également par le Comité
d'organisation du festiva l. Les Russes
se sont opposés à la projection du
« Ciel sans étoiles », parce que ce f i lm
montre une jeune Russe qui essaie de
se rendre à l'Ouest et rencontre des
di f f icul tés  à Berlin. Décidément si le
cinéma crée lui-même des incidents
politiques on se demande où il faudra
aller se distraire...

• • •
La « déstalinisation » systématique

commence à porter ses fruits.  En Rus-
sie, les jounaux dénonçaient déjà «cer-
tains éléments pourris » qui essaient de
profi ter de la nouvelle tendance vers
la liberté de discussion et la démocra-
tie interne du parti, pour « miner la

discipline de ce dernier ». Il en est
maintenant de même en Pologne où le
secrétaire du parti communiste signale
à l'attention de ces concitoyens que
des « tentatives d'abuser de la liberté
de critique pour violer l'unité d' action
du parti et pour attaquer la ligne po-
litique du parti , ont été révélés dans
certains organismes du parti pol onais ».
Ces fai ts  contribuent incontestable-
ment, aff irme-t- i l , à la poussé e d'une
propagande bourgeoise hostile, dans le
but de concentrer l'attention des mas-
ses sur les erreurs de Staline et de sa-
per la justesse de la ligne politiqu e du
parti communiste de l'URSS. » Nous
avions laissé entendre que la démolition
de l'idole stalinienne pourrait avoir
des conséquences plus graves que ne
l'envisageait M.  Krouchtchev. Les preu-
ves ne se sont pas fa i t  attendre . Reste
à savoir comment les chefs  du Krem-
lin réagiront. Et s'il sera possible de
refermer la porte un instant entre-
baillée.

m 'm ¦' __ •' .

A en croire les milieux informes , les
forces françaises établiront le long des
frontières algériennes avec la Tunisie
et le Maroc un no-man's-land af in  de
pouvoir mieux combattre les forces in-
surrectionnelles algériennes. C'est sur-
tout de Tunisie, de l'aveu même de M.
Salah Ben Youssef ,  que s'opère le ra-
vitaillement des rebelles. Et le leader
extrémiste en a profité pour attaquer
violemment M.  Bourguiba , qui , dit-il ,
est un traître à la cause arabe.

m • •
Une nouvelle a f fa i re  d' espionnage

Vient d'être découverte en France.
* * . *

De nouveaux incidents s'étant pro-
duits à la frontière égypto-israélienne ,
le gouvernement de Tel-Aviv vient
d' adresser une protestation à l'ONU.

P. B.

Des uns et les blessés à la course des mille milles
Cette course automobile sur route f u t  sanglante. Des voitures ayant dérapé et
d'autres ayant f oncé dans la f oule, on a dénombré cinq morts - dont un pilote

suisse- et onze blessés.

Un pilote suisse tue
PADOUE , 30. - AFP. - La course des

Mille milles a fait des victimes : deux
mort s et six blessés grièvement atteints ,
tel est le bilan de deux accidents qui se
sont produits dimanche.

L'un des morts est le pilote
suisse Max Berney. Un specta-
teur italien a été également tué
et d'autres blessés.

Une auto dans la foule
PADOUE , 30. - AFP. - Le premier acci-

dent a eu lieu à Devinzano del Garda , au
lieu dit Folzone, où une Alfa Roméo (caté-
gorie tourisme) a dérapé dans un virage
et a fauché un groupe de spectateurs.

Deux sont morts durant leur transfert à
l'hôpital ; trois autres ont été hospitalisés
dans un état grave. Le pilote , l'Italien A.
Giacobi, est sorti indemne de l'accident.

La route glissante fut fatale
à Max Berney

Le second accident s'est produit à Gloria
di Mezzano, près de Ravenne. Une voiture
dérapant sur la route rendue glissante
par la pluie, s'est renversée dans un pré,
après avoir heurté un arbre. Son pilote,
le coureur suisse Max Berney, a été tué
sur le coup, tandis que le conducteur Ivo
Badaracco n'a été que légèrement blesss.

Mort d'un passager
d'une voiture allemande

ANCONE , 30. - AFP. - L'un des passa-
gers de la voiture allemande Mercedes 300
a trouvé la mort dans un accident survenu
à Montemarziano , à 20 km. d'Aucune.

Le second pilote a été légèrement blessé
ainsi qu'un spectateur qui a été renversé
par la voiture au moment de l'accident.

A bord de cette voiture se trouvaient
MM. Buchs et Piwko. C'est M. Piwko qui
a trouvé la mort dans l'accident.

La voiture, après avoir dérapé , renversa
un spectateur qui fut blessé et heurta vio-
lemment un arbre. M. Piwko fut tué sur le
coup tandis que son co-équipier n'était que
légèrement blessé.

Un pilote f rançais
sérieusement blessé

ROME , 30. - AFP. - Le pilote français
I. L. Colin a été assez sérieusement blessé,
dans un accident qui s'est produit à Giu-
lianova , peu avant Pescara , sa voiture
ayant dérapé sur la route avant d'aller s'a-
bîmer contre un arbre. Le conducteur a
été hospitalisé.

Un autre accident s'est produit à une
centaine de mètres de Giulianova, une voi-
ture, conduite par l'ingénieur Sanesi, fau-
cha un groupe de spectateurs , blessant
grièvement l'un d'eux. Sanesi souffre de
contusions sans gravité.

Tragique bilan
BRESCIA , 30. - AFP. - L'un des spec-

tateurs blessé hier matin à Devinzano del
Garda , dans l'accident provoqué par la
voiture de l'Italien Giacobi , est décédé à
l'hôpital. On sait que l'un d'eux avait été
tué sur le coup.

Jusqu 'à présent, le bilan des victimes
des Mille milles s'établit à cinq morts et
onze blessés.

Un Suédois soupçonne
de contrebande d'or

entre la Suisse et son pays
COPENHAGUE , 30. — La police da-

noise a appréhendé un homme d'affai-
res suédois, à son arrivée à l'aérodrome
de Copenhague-Kastrup, par l'avion
régulier de Zurich. En effet, au con-
trôle de la douane, lès fonctionnaires
danois ont découvert sur lui un lingot
d'un kilo, et dans le faux-fond de sa
valise, 21 kg. du précieux métal.

Le Suédois a déclaré à la policé que
l'or lui appartenait et qu 'il avait sim-
plement l'intention de le transférer de
Suisse en Suède.

L'or a été déposé dans une banque
en attendant que l'Interpol de Paris
mène une enquête pour examiner si le
Suédois dit la vérité ou si, au contraire,
il appartient à une bande internatio-
nale.

IV Un podium s'effondre : un ministre
blessé

ROME, 30. — Reuter — M. Guilio An-
dreotti , ministre des finances d'Italie ,
a été fortement contusionné dimanche,
alors qu 'il prenait part à une assem-
blée électorale à Rome. Le poduim s'é-
tant effondré, dix personnes ont dû
être conduites à l'hôpital. Le ministre
parlait devant 3000 personnes.

Le congrès du parti
chrétien-démocrate
allemand approuve

le chancelier Adenauer
STUTTGART , 30. - AFP. - Le congrès

du parti chrétien-démocrate s'est terminé
dimanche par le vote d'une série de résolu-
tions.

En matière de politique étrangère , les
délégués ont approuvé la politi que du
gouvernement fédéral.

La résolution relève que cette politique
est essentiellement fondée sur la poursuite
des efforts en vue de l'intégration euro-
péenne et sur la solidarité Atlanti que.
« L'Union chrétienne-démocrate se récla-
me expressément d'une politique de paix
et de détente à l'égard de l'Union soviéti-
que, mais s'oppose à toute expérience qui
risquerait de menacer la liberté et la sécu-
rité du peuple allemand tout entier. »

Quant à la politique économique, les
délégués invitent le groupe parlementaire
à défendre de nouvelles mesures en vue
d'un abaissement des taxes douanières et
d'une extension de la libération des échan-
ges. La résolution souligne que la stabilité
de la monnaie doit rester le souci principal
du gouvernement.

Il y aura quatre vice-présidents
A l'unanimité, le Congrès chrétien-

démocrate de Stuttgart a réélu le
chancelier Adenauer à la présidence
du Parti. M. Adenauer sera toutefois
assisté de 4 vice-présidents au lieu de
deux précédemment. Les 4 vice-pré-
sidents élus sont : l'ex-ministre-prési-
dent de Rhénanie-Westphalie Karl
Arnold , le président du Bundestag Eu-
gen Gerstenmaier, le ministre fédéral
pour l'unité allemande Jakob Kaiser et
le ministre-président du Schleswig-
Holstein von Hassel. Ces deux derniers
représentent à la direction du Parti les
chrétiens-démocrates de religion pro-
testante.

Des fusées intercontinentales
empêcheront les communistes

de manifester le ler mai
TRENTON (New Jersey) , 30. — Uni-

ted Press. — Demain aura lieu à Tren-
ton l' « opération du ler Mai ».

Il ne s'agit , toutefois , pas d'une
grande manifestation dans le cadre de
la « Journée du Travail » , mais d'un
exercice de la défense  aérienne. A
18 h. 15 (temps local) toute la circula-
tion sera arrêtée pendant un quart
d'heure et les piétons et automobilistes
devront chercher refuge  dans les abris.

Le directeur de la défense civile de
l'Etat , M . Thomas S. Dignan , a dé-
claré que l'exercice aura lieu le ler mai
pour empêcher les communistes d'or-
ganiser une manifestation quelconque.

Le thème de l'exercice sera un bom-
bardement par fusées  intercontinenta-
les tombées dans une région en dehors
de l'Etat.

FRIEDLAND , 30. — DPA — L'ancien
adjudant personnel d'Hitler , Otto Gun-
sche, a déclaré au camp des rapatriés
de l'Allemagne Occidentale de Frie-
dland , lors de son arrivée — il venait
d'être licencié du pénitencier de l'Al-
lemagne de l'Est — que Hitler et Eva
Braun sont bien morts. Cette dernière
s'est empoisonnée alors qu 'elle se trou-
vait dans l'abri du Fuhrer et Hitler
s'est tiré un coup de feu. Il a également
assisté à la mort du dernier adjoint
d'Hitler , Martin Bormann.

Un ancien adjudant
personnel d'Hitler confirm e

la mort du Fuhrer

BONN , 30. — DPA. — Le gouverne-
ment fédéra l  a envoyé samedi au Bun-
desrat (Chambre des Laender) , un
projet de loi prévoyant la protection
des membres de la nouvelle armée f é -
dérale contre les méthodes modernes
de la guerre froide , ainsi que contre la
propagande clandestine d'organisations
hostiles et de leurs agents. Les auteurs
de tels actes seront passibl es de pei-
nes d'emprisonnement.

Il en ira de même des personnes qui
empêcheront les militaires de remplir
leurs tâches. Les soldats d'armées
étrangères ayant des troupes sur ter-
ritoire allemand tombent également
sous cette loi .

Les cas spéciaux de sabotage entraî-
neront des peines de travaux forcés  al-
lant jusqu 'à 10 ans. Celui qui adres-
sera des injures aux soldats alliés .ou
engagera à les mépriser , sera également
puni. Les représentants d'agences d'in-
formation étrangères qui transmettent
aussi des informations d'ordre militai-
re auront également à rendre comp-
te «s'ils se mettent au service de ceux
qui dirigent leurs e ff o r t s  contre la
sécurité de la Républi que fédérale  ou
contre la puissance de f e u  de l'ar-
mée.»

Les soldats
de la Bundeswehr seront

protégés de la guerre f roide

LONDRES, 30. — Reuter — Deux
membres de l'équipage du bateau por-
tugais « Luabo » de 1435 tonnes qui a
fait naufrage au large des côtes de
l'Afrique orientale , ont été noyés. Cinq
autres hommes sont portés disparus.
Les autres membres ont été recueillis
par un remorqueur portugais.

Un bateau portugais
fait naufrage

MONTHEY, 30. — Une motocyclette
a renversé à l'entrée de Monthey un
soldat et renversé un officier .

Le soldat , le caporal Georges Joerg,
célibataire , âgé de 21 ans, qui était en
service à Monthey, dans une école de
recrues, a été tué.

L'officier qui était à ses côtés n'a
pas été blessé.

Le motocycliste et le passager du
siège arrière ont été grièvement bles-
sés.

Le motocycliste, M. Joseph Bérod ,
âgé de 29 ans, domicilié à Choex près
de Monthey, marié et père de deux
enfants, a succombé après quelques
heures de souffrances. Son compagnon
est dans un état grave.

Un accident de moto :
deux tués

SOLEURE, 30. — Un déraillement
s'est produit , lundi matin à 4 h. 50.
Un train de marchandises se dirigeait
vers la gare principale de Soleure, lors-
qu'un wagon dérailla , endommageant
le poste d'aiguillage No 3.

La composition fut scindée, la loco-
motive et le premier wagon s'arrêtè-
rent près de la gare principale, tandis
que le reste du convoi bloquait l'en-
trée en gare en provenance de Soleure-
Ouest.

Plusieurs wagons ont été gravement
endommagés.

Un déraillement
en gare de Soleure
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Le colon®! Nasser
ira en URSS

LE- CAIRE , 30. - ^United Press. - Un
haut fonctionnaire égyptien a confirmé,
dimanche , que le premier ministre, colonel
Gamal Abdel Nasser, rendra officielle-
ment visite à l'Union soviétique.

On abandonne
les recherches

dans le Zillertal
INSBRUCK, 30. — United Press —

Les recherches commencées, il y a dou-
ze jours, pour retrouver les deux tou-
ristes allemands et les six touristes
autrichiens, emportés dans le Zillertal
par une avalanche géante, ont été sus-
pendues, dimanche.

. Bien qu'une colonne de secours suis-
se, munie d'instruments perfectionnés
pour la détection de mines, ait contri-
bué aux travaux, tous ses efforts ont
été vains.

Les hommes, qui ont travaillé jus-
qu 'à l'épuisement complet de leurs for-
ces, redescendront lundi dans la vallée.

(Voir à ce propos notre photographie
en première page)

Le meilleur homme-
grenouille anglais est mort

Il était piètre nageur !
LONDRES, 30. — United Press. —

Dans un bref communiqué , l'amirauté
britannique a annoncé , dimanche, que
le commander Lionel Crabb doit être
considéré comme mort à la suite d' es-
sais avec un appareil sous-marin, dans
la région de Portsmouth.
' Le commander Grabb est le plus cé-

lèbre homme-grenouillé britannique de
la dernière guerre. '

L'amirauté a entouré du secret le
plus absolu l'incident et refusé de don-
ner d'autres détails.

Grabb, âgé de 46 ans, avait quitté la
flotte britannique, l'année dernière ,
mais on croit savoir qu 'il avait été rap-
pelé par l'amirauté pour une série d' es-
sais avec un nouvel appareil . Ces es-
sais lui coûtèrent la vie.

Fait assez curieux, le commander
était mauvais nageur.

Un yacht anglais a disparu
LE HAVRE , 30. - AFP. - On est sans

nouvelle du yacht anglais « Quest III » qui
venait de Hamble et était attendu diman-
che soir au Havre, vers 17 heures. Ce
bâtiment de 23 tonneaux était monté par
un équipage de sept personnes : quatre
hommes et trois femmes.

Le muguet sera cher
cette année en France

PARIS, 13. — United Press. — On ne
verra pas beaucoup de muguet le ler
Mai en France.

Vu les mauvaises conditions atmos-
phériques et le printemps tardif ,  on
ne trouve pour ainsi dire pas de muguet
dans les campagnes françaises et il a
fa l lu  en importer. d'Allemagne. Un pe-
tit bouquet se vend jusqu 'à 250 francs.

Vers la coordination
des programmes
militaires arabes

LE CAIRE, 30. — United Press — M.
Mohammed Elemari , sous-secrétaire au
ministère des Affaires étrangères yé-
ménite, a annoncé, dimanche, que des
missions militaires d'Egypte et de l'A-
rabie séoudite visiteront le Yemen, le
mois prochain, pour coordonner les
programmes militaires. Cette visite a
lieu dans le cadre du pacte défensif
tripartite signé, le 21 avril, à Jeddah.

A Cuba
Les garanties constitutionnelles

suspendues
LA HAVANE , 30. - Reuter. - Lors d'une

séance extraordinaire tenue lundi matin,
le gouvernement cubain a suspendu pour
90 jours toutes les garanties constitution-
nelles. Cela signifi e que n'importe qui
peut être arrêté sans autre , et que des per-
quisitions à domicile peuvent être ordon-
nées.

Selon les derniers renseignements , le
calme règne partout à Cuba.

La reine Juliana a 47 ans
AMSTERDAM , 30. - United Press. - La

reine Juliana des Pays-Bas fête , aujour-
d'hui , son 47e anniversaire. L'événement
est célébré par des concerts publics , des
bals en plein air , des feux d' artifice et
d'autres divertissements. Presque toutes les
entreprises ont donné congé à leurs em-
ployés. , . , , .. vi  . .

Nouvelles de dernière heure

Généralement couvert, précipitations
intermittentes, neige au-dessus de
1500 mètres environ. Vent du Nord. Un
peu plus froid. ¦

Prévisions du temps


